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Jacquaz, B., L. Couillard, M. Pelletier, H. Sarrazin et G. Walsh. 1990. EStude bio-physique de 
l'habitat du poisson de quatre barachois de la baie des Chaleurs. Rapp. mnus. can. sci. 
halieut. aquat. 2089: xii + 130 p. 

Nous avons effectut!, du printemps 1984 A l'hiver 1985, une étude visant A décrire les 
barachois de Carleton, Bonaventure, Hopetown et Paspébiac, situés sur la rive nord de la baie des 
Chaleurs tout en soulignant leur rôle comme habitat du poisson. Les caractéristiques 
morphosédimentoloqiques, courantologiques, physico-chimiques, végétales, zooplanctoniques, 
benthiques et ichtyologiques ont kt4 documentées. 11 ressort que chaque barachois présente des 
traits distinctifs A tous les niveaux, le facteur le plus explicatif étant l'importance de l'apport 
des eaux douces. On souligne le rôle de ces milieux en tant que zone de passage .et de transition 
pour les salmonidés et de reproduction, dtalevinage et de nutrition pour au moins dix espéces 
commerciales de poisson fréquentant la region. Ces habitats devraient faire l'objet d'une 
protection contre toute modification pouvant mettre en danger 1 'équilibre de leur écosystbme. 

ABSTRACT 

Jacquaz, B., L. Cou 
l'habitat du 
halieut. aquat 

illard, H. Pelletier, M. Sarrazin et G. Walsh. 1990. Ltude bio-physique de 
poisson de quatre barachois de la baie des Chaleurs. Rapp. manus. can. sci. . 2089: xii t 130 p. 

Between sprinq 1984 and winter 1985 a description of the nbarachoisn* at Carleton, 
Bonaventure, Hopetown and Paspebiac on the north shore of baie des Chaleurs was carried out; the 
role of these Hbarachoisn as fish habitat was also addressed. Peatures documented include 
morphology, sedimentoloqy, currents, physical chemistry, ulants, zooplankton, benthos and f ish. 
The study shows that each lagoon is distinctive in al1 these respects, with freshwater input beinq 
the most important determinant of the differences. The study brinqs out the role of the laqoons in 
the migration of salmonids £rom saltwater to freshwater, as well as their role in spawninq, 
juvenile rearinq and feedinq for at least ten commercial species of fish. These habitats should be 
protected against any change that miqht endanqer their ecoloqical balance. 

* Reqional term for laqoon. 



LtQtude biophysique de quatre habitats lagunaires de la baie des chaleurs a 6th r6alis6e 
par la firie-conseil Logiier Inc. en 1984. Essentielleient, lt6tude vise l~acquisition de connais- 
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but de iieux connaître ces milieux souvent nenacés de diverses façons par les activitbs humines, 
Le projet a partielleient été financé h l'aide du programme de propositions spontanées do ministère 
des Approvis ionneients et Services Canada, 



INTRODUCTION 

Les barachois sont des lagunes que l'on 
retrouve le plus souvent à l'embouchure des 
rivières, En tant que tels, ils constituent 
un habitat ~ r i n  particulibreient intéressant 
avec une forte productivité et une fréquen- 
tation BlevBe d8espbces venant s'y nourrir et 
s'y reproduire (Coloibo 1977; Barnes 1980). 
Ce type de milieu sert égaleient d'aire 
dlalevinage pour certaines espèces corner- 
ciales (Shenker et Dean 1979; Weinstein 1979) 
et aussi de lieu de passage pour les poissons 
anadroies qui frayent dans les rivières 
adjacentes (CREH 1978) , 

Au Québec, ialgré un intérêt croissant 
pour les ailieux catiers et la reconnaissance 
de ceux-ci comme habitats importants (Dutil 
et al. 1982), les lagunes deneurent encore 
peu connues. Elles ont souvent été décrites 
coaae habitats actuels ou potentiels de 
certaines espbces de mollusques, de crus- 
tacés, de poissons ou d'oiseaux mais les 
études exhaustives décrivant ces milieux 
sont rares. En Gaspésie, seul le barachois 
de la riviére llalbaie a fait l'objet d'une 
étude plus approfondie dont la portée s'est 
toutefois limitée à définir son intérêt comme 
réserve écologique (CREH 1978). Aux Iles-de- 
la-Hadeleine, la lagune de Grande-Entrée a 
été relativement bien documentée (voir revue 
par Blouard et al. 1983) en raison princi- 
palettent du développeaent de la aine de sel 
Seleine dans la région. 

Afin de nieux docuienter les milieux 
lagunaires québécois, une étude a été réali- 
sée en 1984, sur quatre barachois de la 
côte nord de la baie des Chaleurs, h 
savoir, les barachois de Carleton, 
Bonaventure, Paspébiac et Hopetown. Cette 
étude vise h documenter l'utilisation de ces 
milieux comme habitat du poisson et h décrire 
leurs caractéristiques morphosédiaentaires, 
courantologiques, physico-chimiques, 

végétales, zooplanctoniques, benthiques et 
ichtyologiques. 

AIRE D'BTUDE 

Les barachois à l'étude sont situés 
sur la côte nord de la baie des Chaleurs 
(Figure 1). Cette région comprend une 
douzaine de barachois qui couvrent une 
superficie totale d'environ 2,800 ha. 
Certains d'entre eux présentent un état de 
dégradation assez avancé causé principa- 
lement par l'activité humaine des villes et 
des industries adjacentes . Des villes comme 
Carle ton, Nev Richiond, Bonaventure, 
Chandler et les papetieres de la région 
déversent souvent une partie de leurs eaux 
usées dans les barachois. Le flottage et 
l'entreposage du bois de pulpe, ainsi que le 
rejet des déchets provenant des usines de 
sciage et des usines de poissons, 
s'effectuent souvent dans les barachois. 
Enfin la réfection de la route 132 et 
d'autres routes secondaires, la construction 
de quais, de voies ferrées ainsi que le 
remblaiement de certaines parties de 
barachois ont souvent iodifié l'allure de 
ceux-ci. 

HATBRIEL ET HBTHODES 

PBRIODES D ' tCHANTILLONNAGE 

Les barachois ont été visités trois 
fois dans le cadre de ce projet. La pre- 
mière campagne de terrain, dite de 
printeips, fut effectuée h la fin de la 
période de crue, du 21 au 30 mai 1984; la 
deuxi&ie, dite d'été, se déroula en période 
d'étiage, du 26 juillet au 6 août 1984; et 
enfin, la mission d'hiver fut réalisée du 16 
au 17 janvier 1985. 
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Figure 1,  Localisation des barachois A l'étude. 



Les aspects aorphosédiaentaires, couran- 
tologique, physico-chiaique, végétal, 
zooplanctonique, benthique et ichtyologique 
ont été exaainés durant les deux premières 
caapagnes de terrain. Les sédiments ont été 
récoltés en aai avec des données complé- 
mentaires en juillet-aodt. Seules des 
données physico-chiaiques furent prises en 
janvier. 

La localisation des stations ainsi que 
les types d'échant illonnage effectués sont 
présentés A la figure 2. 

MORPHO-SBDIMENTOLOGIE ET BATHYMBTRIE 

Une zonation préliminaire de chaque 
barachois fut tout d'abord établie par photo- 
interprétation et permit de déterminer les 
unités marphosédimentologiques. . La termino- 
logie utilisée était basée sur les 
descriptions de Hayes (19751, 

Les relevés des campagnes de terrain ont 
ensuite permis de valider la photo- 
interprétation. La bathymétrie fut étalonnée 
par des mesures ponctuelles au plomb de 
sonde. 

Les ' stations d'échantillonnage sédimen- 
tologiques furent réparties dans les unités 
morphosédimentologiques (Figure 2). A cha- 
cune de ces stations, les échantillons de 
sédiments de surface furent récoltés au moyen 
d'une benne Ponar de 1/16 m2. Pour les 
échantillons recueillis au printeaps, les 
analyses granulodtr iques furent réal isées 
selon la méthode de Folk (1974) et les 
contenus en matiéres organiques déterminés 
par oxydation au peroxyde d'hydrogène A 35% 
(iialton 1980). A l'été, des sédiments 
prélevés, le long des transects de végéta- 
tion, Eurent analysés selon le protocole de 
Bouyoucos (1936) pour la granulométrie et 

par la méthode de perte au feu (Lerican 
Public Health Association 1981) pour les 
contenus en matiéres organiques. 

COURANTOLOGI E 

Af in de caractériser les échanges d'eau 
entre la mer et le barachois, des couranto- 
métres Aanderaa furent installés A 1 métre 
du fond, dans les passes des barachois sauf 
celui de Paspébiac oh la profondeur était 
inférieure à 1.5 a (Figure 21, Les périodes 
d'enregistrement variaient de une A deux 
journées et coïncidaient avec un cycle de 
mesures physicochimiques de 13 heures. Les 
courantométres enregistraient la tempé- 
rature de l'eau, la conductivité, la pres- 
sion, la vitesse et la direction du courant 
A toutes les dix minutes. Les enregistre- 
ments furent décodés A l'Université McGi11. 
Les graphiques furent tracés A l'aide des 
données brutes sans traitement de lissage en 
raison de la courte période 
d'enregistrement. 

$CHANGES MER-BARACHOI S 

Les volumes d'eau des barachois aux 
différentes phases de marée furent tout 
d'abord estimés h partir des données de 
superEicie calculées A partir des photos 
aériennes et des données bathyaétriques. 
En plus, pour les barachois de Carleton, 
Bonaventure et Hopetovn, le calcul des 
volumes d'eau échangés 4 chaque marée Eut 
effectué A partir des enregistrements 
courantométriques en tenant compte du 
ralentissement des courants près du 
fond et dans les sections hors chenal 
(Sverdrup et al. 1942). Pour ce faire, la 
formule suivante fut utilisée: 

V = v KTS 
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Figure 2. Localisation des stations d'échantillonnage et bathymétrie des barachois. 
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Figure 2, Localisation des stations d'échantillonnage et bathymétrie des barachois. (sui te) 



HOPETOWN 

3 ~ i d l r n e n t s  
* C o u r a n t s  

P R y s O c o - c h i m i e  
- - -  0.5 m 
-.--- 1.5 m - Affluent 

O Benthos 

fi Vêgitition 

D Zooplancton 

0 Poisson 

Fiqure 2. Localisation des stations d'échantillonnage et bathymétrie des barachois, (sui te) 
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Fiqure 2. Localisation des stations d'échantillonnaqe et bathymétrie des barachois. (suite) 



od V = volume d'eau échangé au flot ou au 
jusant; 

v = vitesse aoyenne au centre du chenal au 
flot ou au jusant; 

K = constante de rugosité pour l'ensemble 
de la section (K = 0.75); 

T = durée du flot ou du jusant; 

S = section moyenne du chenal (largeur de 
la passe x profondeur aoyenne) au flot 
ou au jusant. 

STABILITd DE LA PASSE 

Pour déterminer si la section d'écou- 
lement des passes étaient theoriquement en 
équilibre avec les volumes d'eau échangés au 
rythme des aarées, la relation empirique 
entre le prisme de marée et la section de 
-chacune des passes a été utilisée (018rien 
1931). 

PHYSICO-CHIMIE 

Dans chaque barachois, de quatre A sept 
stations réparties dans toutes les zones 
homogènes (Figure 2) ont été choisies pour 
étudier les variations des caractéristiques 
physico-chimiques de l'eau au cours d'un 
cycle tidal d'environ 13 heures. Les varia- 
bles mesurées étaient la température, la sa- 
linité, la turbidité, la chlorophylle a, les 
sulfates, nitrates et silicates, l'alcalinité 
totale, le pH et l'oxygéne dissous. 

Les mesures de température et de sali- 
nité étaient prises A toutes les 
2 ou 3 heures en surface et au fond, lorsque 
les profondeurs étaient supérieures A 
1 métre, h l'aide d'un salinométre YSI, 

aodèle 33. Les données de turbidité étaient 
enregistrees aux mêmes intervalles en 
surface seuleaent, avec un turbidiiètre 
Hach. 

A chacune des stations physico- 
chimiques, des échantillons d'eau ont été 
récoltés en surface, A marée haute et A 
marée basse, afin de déterminer d'autres 
paramétres au laboratoire. La concentration 
en chlorophylle a a été mesurée A partir 
d'échantillons de 500 ml filtrés sur filtres 
Gelnian de type A/E puis congelgs A -20°C 
jusqa'à l'analyse en laboratoire, effectuée 
à IQide d'un fluorimètre Turner Design. 
Les taux de sels nutritifs ont été déter- 
ninés A partir d'échantillons d'eau prélevés 
dans des bouteilles de polyéthyléne 1 iné- 
aire, préalablement rincées avec du HC1 50% 
et de l'eau millipore, et congelés A -20°C 
jusqulA l'analyse en laboratoire. La déter- 
mination des nitrates et des sulfates a été 
réalisée par chromatographie ionique sur un 
appareil Dionex 21201. Les silicates ont 
été analysés A l'aide d'un spectrophotoœètre 
W visible, marque Perkin-Elmer modèle 
Lambda 38, selon le protocole de Strickland 
et Parsons (1972). Les mesures d'alcalinité 
totale proviennent d'échantillons de 500 ml 
analysés selon le protocole de Kramer 
( 1980). 

Le pH et les taux d'oxygène dissous ont 
été mesurés en surface, A marée haute et 
marée basse, A l'aide des appareils Metrohm, 
modèle E588, et YSI, modèle 57, 

VLGPTATI ON 

Au printemps, seuls les principaux 
groupements végétaux des marais ont été 
échantillonnés. A l' intérieur de chaque 
groupement, la phytomasse aérienne morte 
(résiduelle de la production aérienne de 
l'année précédente) fut prélevée en coupant 



les tiges h la surface du sol A 1' intérieur 
de quatre quadrats de 25 c i  de c8té (0.0625 
iz de surface) placés A intervalles réguliers 
le long de transects linéaires (Figure 2). 
LI inventaire des espbces présentes fut 
également effectué le long de ces transects 
dont la longueur variait de 16 A 60 m. 

A l'été, le préldvenent de la phytoaasse 
aérienne (morte et vivante) dans les marais 
s'est fait le long des mêmes transects, en 
décalant les quadrats d'une distance de 2 a, 
A des fins comparatives, la phytomasse de 
d'autres groupements végétaux des marais a 
égaleient été recueillie. 

Dans le but d'évaluer la productivité 
globale des di£ férents barachois, les groupe- 
ments végétaux de la zone nédiolittorale et 
infralittorale, occupant plus de cinq pour 
cent d'une unité cartographique, ont égale- 
ment été échantillonnés au mois d'août 
(Figure 2). Pour chaque groupement, le 
préldvement de la p h y t o ~ s s e  s'est fait de la 
m&me façon que dans le marais, soit A l'inté- 
rieur de quadrats distribués le long d'un 
transect. Un relevé de végétation a aussi 
été effectué dans chaque groupement, 

La cartographie de la végétation des 
barachois fut alors réalisée à l'échelle de 
1:15000 à partir des inventaires effectués 
au printenps et h l'été. Le pourcentage 
relatif du recouvrement des espèces 
végétales identifiées fut déterniné au mois 
d'août alors que la végétation était à son 
optinum de développement, en utilisant les 
codes nodi f iés de Braun-Blanquet ( 19 32 ) . 

En laboratoire, les végétaux vivants, 
triés selon les espèces, ont été séparés des 
végétaux morts. Les échantillons ont ensuite 
été séchés au four pendant 48 heures, puis 
pesés au centième de gramme. Les résultats 
obtenus ont été ramenés en gramme de poids 
sec par m 2  et en kg pour la surface couverte. 

La productivité nette des différents 
groupements végétaux a été évaluée selon une 
iéthode mise au point par Williams et 
Hurdoch (1969). La phytoaasse perdue pour 
chaque groupement au cours de la saison 
hivernale a été estimée approximativement h 
partir de la différence entre la phytomasse 
printanière aorte et la phyto~asse totale 
nesurée en aodt . 

ZOOPLANCTON 

La récolte du zooplancton s'est effec- 
tuée aux stations indiquées A la figure 2 au 
moyen d'un filet h plancton conique de 0,5 m 
de diamétre équipé d'un débitmétre. L'ou- 
verture de maille était de 0.15 ma. Btant 
donné les profondeurs souvent trbs faibles, 
seuls des traits de surface ont été 
effectués A différentes phases de marée 
(flot et jusant) pendant 5 à 10 minutes à 
une vitesse d'environ 0.5 m/s. Les données 
brutes relatives A l'échantillonnage du 
zooplancton sont présentées à l'annexe 1. 

Les organismes filtrés ont été pré- 
servés dans du formol h 5% et transportés au 
laboratoire pour y être analysés. Les 
échantillons contenant un grand nombre 
d'organismes ont été fractionnés selon la 
méthode des béchers (Van Guelpen et a l ,  
19821. Le tri, l'identification et le 
dénombrement furent alors effectués. Le 
zoo- et l'ichtyoplancton ont été le plus 
souvent identifiés à 1 'espèce. 

FAUNE BENTHIQUE 

Le choix et le nombre des stations de 
prélèvement de la faune benthique furent 
déterminés en fonction des différentes zones 
homogènes (Figure 2). A chaque station, un 
échantillon fut récolté A l'aide d'une benne 



Ponar de 0.0625 a', taaisé sur maille de 
1 M, et ensuite fixé dans une solution de 
fora01 A 18%. Les coups de benne rappor- 
taient entre deux et quatre litres de 
sgèiaents et respectaient donc le volume 
ainimal décrit par Lie (1968). 

Au laboratoire, les échantillons furent 
triés et les organismes identifiés au genre 
ou A l'espbce sauf pour les nématodes, 
némertes et oligochètes, qui ont été iden- 
tifiés au phylui. Pour chacune des stations, 
le nombre d ' organisaes benthiques des dif fé- 
rents groupes taxonoaiques a été évalué. Les 
densités et les indices de diversité de 
Shannon-Weaver et de régularité de Pielou 
(Legendre et Legendre 1979) furent égaleient 
d8terain6s. Le dénombrenent des gastéropodes 
recueil lis dans les groupements végétaux, a 
aussi été réalisé. 

POISSONS 

L'échantillonnage des communautés de 
poisson fut réalisé aux stations illustrées 
A la figure 2 au moyen de différents engins: 
les nasses qui pêchaient en moyenne 21 heu- 
res, les filets maillants A nailles de 6.4 
cm, 11.5 ca ou expérimentaux (mailles de 
2.5 A 10.2 cm) et qui restaient A l'eau de 
12 A 31 heures, le verveux fixé pour 10 A 48 
heures, et enfin la seine de plage. Les 
données relatives aux pêches ef fectuées dans 
les différents barachois aux deux périodes 
d 'échantillonnage sont présentées à 
l'annexe 2. 

Les poissons récoltés étaient iden- 
tif iés, dénombrés et sous-échantillonnés 
quand le nombre était trop élevé. Ils 
étaient ensui te mesurés ( longueur totale et 
poids) et préservés dans une solution de 
formol A 10% avant d'être ramenés au 
laboratoire. 

L'analyse, effectuée sur un nombre 
maxirua de cinquante individus des principa- 
les especes de chaque barachois, consistait 
tout d'abord A déterniner le sexe ainsi que 
l'âge des individus à partir des otolithes 
et des écailles. Les contenus stomacaux 
étaient ensuite analysés. Pour ce faire, 
les proies identifiées aux grands groupes et 
jusqutA l'espdce dans la mesure du possible, 
furent dénombrées et 1 'occurrence (pourcen- 
tage d'estomac contenant une proie en 
particulier 1 ainsi que la composition 
(pourcentage du nombre d'une certaine proie 
sur le nombre total de proie) déterminées. 
Le taux de réplétion de chaque estomac fut 
égaleient évalué. 

Dans l'analyse des cornunautés de 
poissons, les indices de diversité de 
Shannon-Weaver et' de régularité de Pielou 
(Legendre et Legendre 19791 furent calculés 
pour les prises effectuées au verveux dans 
les diffbrents milieux. 

RtSULTATS ET DISCUSSION 

CADRE PHYSIQUE 

Des quatre barachois A l'étude, trois 
présentent une forme triangulaire typique et 
seul le barachois de Hopetovn a une forme 
allongée. Leur superficie totale varie 
de 60 A 160 ha. Ces milieux sont tous 
caractérisés par une passe qui permet 
l'échange avec la mer et dont la largeur 
niniaum peut aller de 7 A 200 a. Les 
apports d'eau douce sont diffbrents d'un 
barachois à l'autre. Presque inexistants A 
Paspébiac, ils se présentent A Carleton sous 
la forme de deux affluents aineurs ( <  1 
n3/s1 qui se jettent A chacune des extré- 
mités du barachois (Figure 2). A Hopetovn, 
les rivières Paspébiac A l'ouest, et de 
Saint-Godefroi au nord-est, alimentent le 
barachois en eau douce. L'ensemble du 



bassin versant de ces deux t r ibu ta i res  
fournirai t ,  par comparaison aux bassins 
versants de rivibres jaugées, un débit  de 
l 'ordre de 1.5 m3/s en étiage d'été.  La 
r iviere  Bonaventure contrale par ses  débi ts 
miniaun de 7 i3/s en étiage e t  maximum de 612 
m3/s en crue (Direction des relevés 
aquatiques, ministére de l'Environnement du 
Québec), 1 'apport d'eau douce du barachois 
de Bonaventure. Avec de t e l s  débits,  
Bonaventure e s t  certainement l e  barachois 
parmi l e s  quatre à l 'étude qui ressemble l e  
plus à un estuaire selon la déf ini t ion de 
Pritchard (1967). 

BATHYMTRIE ET GkOHORPHOLOGIE 

La bathymétrie e t  les  unités géomorpho- 
logiques des barachois à l 'é tude sont 
présentés aux figures 2 e t  3 respect ivement. 

Le barachois de Carleton présente A son 
entrée, un chenal profond de plus de 2.4 a A 
marée haute eoyenne, bordé au nord par un 
del ta  de jusant e t  un del ta  de f l o t .  Un 
bassin dont l a  profondeur peut a t te indre 
1 . 2  m occupe la partie nord-est du barachois. 
La part ie  nord-ouest présente une zone peu 
profonde qui, par ses multiples chenaux e t  
ses  caractéristiques sédimentologiques, prend 
l ' a l l u r e  d ' u n  delta de r iviére  malgré 
l 'apport t r é s  faible du t r ibu ta i re  en pré- 
sence. Cedel ta  f luvial  e s t  l imité  à l ' e s t  
par une zone marécageuse. La passe e t  l a  
lagune ont des profondeurs moyennes de 0.9 m 
e t  0.5 m A marée basse e t  de 1.5 e t  0.9 m à 
marée haute e t  des superficies de 15 e t  
145  ha à marée haute moyenne. La largeur de 
l a  passe A la section la p lus  é t ro i t e  e s t  de 
130 m. 

A Bonaventure, l e  barachois e s t  bordé 
d'un ta lus  dans sa part ie  e s t  e t  de te r res  
basses faiblement inclinées à l 'ouest .  I l  
en ta i l l e  des sédiments marins composés de 

silt e t  d 'argi le  à l ' e s t  e t  des sédiients 
deltaiques de granulométrie plus grossiére 
constituant l es  i l e s  centrales,  au nord de 
l a  route principale. La passe a une profon- 
deur moyenne de 2.7 a au jusant e t  de 2 . 1  B 
au f l o t  tandis que l a  largeur moyenne y e s t  
de 182 e t  167  a respectiveient.  

Le barachois de Bonaventure q u i  s e  
compose de grands bassins peu profonds, de 
hauts-fonds deltaiques e t  de chenaux, a vu 
son évolution géomorphologique fortement 
perturbée par l a  construction de l a  route e t  
du port, e t  par les  ac t i v i t é s  d'une usine de 
sciage. Ainsi, 43% de l a  surface du bara- 
chois a é té  influencé par ces eiodifications 
(Pe l le t ie r  e t  Chaepagne 1987) e t  plusieurs 
secteurs ont é té  isolés  de leur contact avec 
l a  mer. Au sud-ouest de l a  route 132, l e s  
unités géomorphologiques sont intactes.  Au 
nord-est de l a  route, seuls  l e s  chenaux 
principaux à l'emplacement des ponts ne sont 
pas influencés par l e s  structures,  l e s  
autres unités étant en voie de comblement e t  
de s tab i l i sa t ion  (chenaux secondaires e t  
hauts-fonds ) ou 1 imi tés  dans leur échange 
avec l a  mer (bassins).  

Le barachois de Paspébiac e s t  bordé au 
nord par un ta lus  de mort-terrain e t  au sud 
par deux flbches sableuses, dont cel le  du 
côté est ,  e s t  percée d'une passe t r è s  
é t ro i te  d'une largeur de 7 m e t  d'une 
profondeur moyenne de 1.1 m à marée haute. 
Cette passe e s t  instable e t  se  ferme ou 
change de position lors  de for tes  tempêtes. 
Depuis 1963, au moins cinq positions 
différentes ont é té  relevées sur les  photo- 
graphies aériennes (Pe l le t ie r  e t  Champagne 
1987). L'intérieur du barachois e s t  composé 
d'un marais supratidal ennoyé seulement lors  
des marées de vives-eaux. Ce marais e s t  
en ta i l l é  d'une multitude de canaux peu 
profonds, marelles e t  bassins plus ou moins 
développés. La part ie  nord e s t  formée d'un 
estran vaseux. 
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La construction de la route d'accès au 
quai de Paspébiac a modifié la partie 
nord-ouest du barachois en limitant les 
échanges d'eau. De plus, une partie impor- 
tante du barachois a été  reablayée pour 
l'érection de réservoirs pétroliers. Les 
surfaces ainsi per turbées représentent 23% de 
la superficie totale du barachois (Pelletier 
et Champagne 1987). 

Le barachois de Hopetovn s'étend sur une 
distance d'environ 1800 ni avec une largeur 
maximum de 400 m. C'est un bassin trbç peu 
profond (profondeur moyenne à marée haute 
moyenne de 0.45 ml dont 40% de la surface est 
représenté par un marais salé. Seuls les 
chenaux profonds sont imergés à marée 
moyenne. Ce aarais est parseab de narelles 
inondées seuleaent en période de vives-eaux 
ou de crue de printenps. Le chenal principal 
se scinde en deux branches pour se diriger 
vers les deux tributaires du barachois. La 
branche nord-est est très encaissée et 
recoupe d'anciens niveaux de tourbe. La 
branche ouest est bien dessinée jusqu'au 
centre du barachois od elle se perd dans des 
hauts fonds herbacés. Au débouché de la 
r iviére Paspébiac h 1 'ouest, les aatériaux 
issus du chenal fornent un épandage deltai- 
que. Ce barachois est trds peu touché par 
l'action humaine, seulement 10% de la super- 
ficie du barachois étant perturbée par 
les constructions diverses (Pelletier et 
Champagne 1987 . 

SPDIHENTOLOGIE 

De façon générale, les sédiments des 
barachois sont composés principalement de 
sable, de gravier et de silt avec une propor- 
tion d'argile toujours inférieure à 20%. Tel 
qu'illustré à la Figure 4, les sédiments les 
plus grossiers se retrouvent dans des zones 
relativement actives comme les passes, les 
chenaux principaux et les accumulations 
deltaïques. La proportion de sédiments fins 

augmente sensiblenent dans les bassins et 
les chenaux secondaires. Elle domine dans 
les milieux faiblement énergétiques corne 
les endroits éloignés des passes et des 
chenaux, les bassins seai-ferabs, les 
marelles et les zones à végétation dense. 

La distribution granuloaétr ique est 
donc directement reliée h l'intensité des 
courants. Les vitesses de courant induites 
par la marée ou les tributaires dans les 
nilieux lagunaires sont maxinales au niveau 
des chenaux et des deltas et empêchent toute 
sédiaentation fine. Les zones marginales, 
habituellement caractérisées par de trés 
faibles vitesses de courant, favorisent 
quant A eux, la sédimentation des particules 
fines de la taille des sables fins et des 
silts. 

La concentration de matiéres organiques 
liée aux sédiments (Figure 4) est directe- 
ment reliée à la proportion de silt qu!on y 
trouve. En effet, tous les barachois sauf 
Carleton, présentent des coefficients de 
corrélation élevés entre la proportion du 
silt et la concentration de natiéres orga- 
niques retrouvés dans leurs sédiments 
(Tableau 11. Le barachois de Carleton 
présente parfois de trés fortes concentra- 
tions de matiéres organiques reliées à des 
stations pauvres en silt. Ces divergences 
peuvent s'expliquer en partie par d'impor- 
tants apports de matières organiques 
provenant d'un ancien Bgout A l'extrémité 
nord-ouest du barachois et de dépôts de 
copeaux de bois au sud-est. Notons 
cependant que sur dix-sept stations visi- 
tées, treize montrent les mêmes tendances 
que dans les autres barachois soit la 
aatiére organique reliée aux particules 
fines (r = 0.70 ) .  Les milieux faiblement 
énergétiques ob l'on retrouve les plus 
fortes concentrations de silt semblent donc 
favoriser 1 'accumulation de matiéres organi- 
ques. Les données recueillies à l'été dans 
les transects de végétation (Figure 4 ) ,  
appuient ces constatations. 



Tableau 1. Coefficient de corrélation ( r )  
entre  l a  proportion de si l t  e t  l a  
concentration de matibres organi- 
ques dans l e s  sédiments In: 
nombre de s t a t i on ) .  

Carleton 17 0.46 

Bonaventure 1 6  0.96 

Paspébiac 8 O .  85 

Hopetovn 12 O. 82 

Les résu l ta t s  des analyses sédimen- 
tologiques e t  l es  courbes granulométriques 
sont présentés aux annexes 3 e t  4 .  

COURBNTOLOGI E 

La circulation de l 'eau dans les  passes 
es t  principalement contrôlée par les  débits 
fluvial e t  t i da l .  Ainsi, selon l f 8 t a t  de la  
marée, l a  direction des courants e s t  inversée 
(Tableau 2) .  Toutefois, l e  débit  de la  
r iviere  peut également masquer l ' e f f e t  du 
débit t ida l  h certaines périodes de l'année. 
C'est l e  cas de Bonaventure au printemps, 
od l'écoulenent dans la passe é t a i t  
unidirectionnel e t  od seule la  vitesse de 
courant réduite carac té r i sa i t  l e  changement 
de marée (Tableau 2 ) .  

Parmi les  patrons de circulation, 
celui du barachois de Carleton e s t  typique 
des estuaires peu profonds od le  mélange e s t  
intense (Dyer, 1 9 7 7 ) .  Au début du f l o t ,  l es  
courants montants péndtrent dans la  passe de 
part e t  d 'autre du chenal de jusant. A l a  
fin du jusant, l a  majorité du débit  t i da l  
est concentrée dans l e  chenal principal. 

Lors des basses mers de vives-eaux, l e  
chenal principal représente a lors  l a  seule 
zone inondée . 

La circulation dans l a  passe de 
Hopetovn h l ' é t é  e s t  caractérisée par des 
courants rapides dont l a  vi tesse moyenne e s t  
supérieure h ce l le  des autres  barachois 
(Tableau 2) .  La vitesse des courants du 
f l o t  e t  du jusant e s t  cependant essent iel-  
lement du même ordre de grandeur, comme on 
peut l'observer A Bonaventure h l a  même 
pér iode. 

La durée du f l o t  e t  du jusant montre 
une certaine dissyaétrie surtout reaarquable 
h Carleton e t  h Hopetovn (Tableau 2) .  La 
durée plus longue du jusant e s t  a t t r ibuable 
h l 'élévation moyenne du s eu i l  A l ' en t rée  de 
ces barachois, laquelle e s t  supérieure au 
niveau moyen de la mer. Ainsi, aprds 
l ' é t a l e  de marée basse dans l a  Baie-des- 
Chaleurs, l e  courant de jusant domine encore 
dans l e s  passes de ces barachois, jusqulA ce 
que l e  niveau de la mer A l ' ex té r ieur  
at te igne un niveau supérieur h ce lu i  du 
s eu i l .  Le courant dans l e s  passes e s t  a lors  
inversé e t  l a  mer connence A envahir l e s  
barachois. A Carleton, l e  marnage résul tant  
de ce processus e s t  d ' a i l l eurs  beaucoup plus 
faible  h l ' in té r ieur  ( <  40 cm) qu'A l ' ex té -  
r ieur  du barachois O 200 cm). A 
Bonaventure, la durée du f l o t  e t  du jusant 
varie surtout en fonction de l ' é t a t  de l a  
marée (grande ou pet i te  marée seni-diurne),  
de l ' i n t ens i t é  e t  de la  direction du vent 
e t ,  à certaines périodes de l'année, du 
débit  f luvial  comme nous l'avons noté au 
printemps. A l ' é t é  cependant, ce dernier 
facteur e s t  négligeable, l e  débit  moyen 
étant  de 20 mVs (Direction des relevés 
aquatiques du ministére de l'Environnement 
du Québec). La distorsion entre les  durées 
moyennes du f l o t  e t  du jusant e s t  un phho-  
mdne qui a déjA é té  remarqué dans la plupart 
des estuaires du monde (Dyer 1 9 7 3 ) .  



Carleton 

Paspébiac 
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Fiqure 4 .  Importance relat ive ( $ 1  des sable e t  gravier, du s i l t  e t  de la matière organique. 





Tableau 2. Direction moyenne (degrb par rapport au nord géographique), vitesse (cil/s) e t  durbe (heure) des courants de f l o t  e t  
de jusant iesurbes dans les  passes des barachois au printemps e t  A leQt&. 1984. 

CARLETON BONAVEUTURE HOPEM) I  

STATION Pr inteips $té  Pr inteips Bté Pr intemps Bté 

1 2 2 1 3 1 1 1 

Direction - f l o t  124.0 58.0 112.0 207.1 236.4 39.2 315.0 - 319.0 

- jusant 302.0 225.0 301.0 207.8 236.4 230.5 126. O 137.0 

Vitesse i ax i i u i  - f l o t  32.7 41.8 53.0 29.9* 2.2 37.9 48.6 117.7** 

- jusant 87.2 47.5 130.0** 68.5 49.1 36.5 48.7 118.8** 
G 

Vitesse iovenne - f l o t  16.3 23.3 21. O 41.6 12 .1  14.0 26.5 69.0 

- jusant 47.1 25.0 41.0 58.6 39.7 17.0 25.1 70.2 

Durbe iovenne - f l o t  4.6 4.5 4.7 5.5 7.0*** 5.5 4.3 4.7 

- jusant 6.4 7.3 6.3 6.3 5.8 6.6 8.5 7.5 

* Vitesse i i n i i u i  de f l o t  
'"Vitesse a pu ê t re  faussbe par les  algues 

" W a l e u r  unique 



L'annexe 6 présente l'évolution des 
paraaétres physiques et courantologiques 
telle qu'enregistrée par les courantoaétres 
dans la passe des barachois au printeips et 
A l'été 1904. 

$CHANGE MER-BARACHOIS 

Les volunes d'eau échangés au jusant, 
aux trois barachois aesurés, sont similaires 
aux volumes d'eau transférés entre marée 
haute et aarée basse (Tableau 3 ) .  Le déficit 
enregistré entre les volumes d 'eau échangés 
au flot et au jusant, des barachois de 
Bonaventure et Hopetovn en juillet-août, 
dépend des débits fluviaux des riviéres 
adjacentes. A cette période, les débits 
moyens de 20 m3/s de la rivière Bonaventure 
et de 1.5 m3/s des deux tributaires du 
barachois de Hopetovn, correspondent aux 
di£ férences enregistrées entre les volumes 
d'eau échangés au flot et au jusant. 

A Paspébiac, des relevés photograa- 
aétriques de 1963 montrent une ancienne 
passe tronquée d'environ 20 a de large. La 
grande variabilité dans la morphologie et la 
position des passes seable indiquer une 
tendance vers la fermeture complète du 
barachois, Cette tendance est conf irmée par 
les faibles volunes échangés avec la mer. 
Le barachois de Paspébiac est donc une 
lagune dont le comblement par les dépôts 
organiques et inorganiques semble inévitable 
h long terme. 

La situation qui prévaut A Hopetovn est 
probablement due A la présence du quai qui 
semble gêner la circulation dans la passe. 
Cet obstacle maintient une section d'écoule- 
ment ainiaun et favorise les fortes vitesses 
de courant. De plus, l'examen de ce quai 
nous a aontré que le matériel formant 
l'assise de celui-ci subit une tris forte 
érosion qui dégrade la structure qu'il 
supporte. 

PHYSICO-CHIHIE 
STABILITd DE LA PASSE 

La section actuelle de la passe de 
Carleton (117 m2) est en équilibre avec les 
volumes d'eau introduits aux marées de 
vives-eaux (IO6 m3), selon la relation 
eapirique liant la section d'un chenal tidal 
avec le volume d'eau échangé h chaque marée 
(O'Brien 1931). A Bonaventure, cette 
relation nous donne une section thborique 
deux fois inférieure à la section véritable. 
Celle-ci serait plutôt en équilibre avec les 
conditions de débits maxiauns introduits 
pendant la période de crue. Dans les deux 
autres barachois, la section théorique de la 
passe est nettement plus grande que la 
section actuelle d'écoulement avec, h 
Paspébiac, 16 m2 contre 7.8 mZ et h Hopetovn 
32 aZ contre 17.5 mZ. 

Les données physico-chimiques recueil- 
lies dans les eaux de surface des 
quatre barachois h l'étude, h marée haute 
et h marée basse durant les trois campagnes 
de terrain, sont présentées h l'annexe 7. 

Température et salinité 

De Ea~on générale, les températures et 
salinités moyennes observées dans les 
barachois, au printemps et h l'été 1984 
(Figure 51, sont similaires h celles déjh 
observées dans les eaux adjacentes de la 
baie des Chaleurs (Brunel 1959). Cependant, 
le débit d'eau douce modifie sensiblement la 



Tableau 3. Esti~ation des volumes d'eau des barachois à partir des données bathymétriques et de 
surface, et des volumes d'eau échangés, calculés h partir des données courantonétriques 
prises en juillet-août 1984 pour différentes phases de marée. 

CARLETON BONAVENTURE PASPEBI AC HOPETOUN 

Volume d'eau du barachois (si3) 

Uarée haute 

Marée basse 

Volume transféré 

Volume d'eau échanqé im31 

Flot 

Jusant 

Différence 



similarité avec les eaux mrines surtout en 
regard de la salinité (Tableau 4). 

L'influence du débit fluvial sur les 
paranétres physico-chimiques des barachois 
est particuliirement parquée A Bonaventure oif 
les températures et salinités varient selon 
le débit de la riviire adjacente, Lors des 
débits maximums de crue au printemps, le 
mélange d'eau douce et d'eau salée se fait A 
l'extér ieur du barachois. Les variations 
tidales de tenpérature et de salinité dans 
les stations du barachois sont par conséquent 
peu prononcées (Figure 6). Les salinités 
sont presque nulles et les tenpératures sont 
basses sauf dans les bassins seai-isolés 
caractérisés par un faible mélange vertical 
et dont les eaux de surface se réchauffent 
rapidement par le soleil (Figure 6). Con- 
trairement aux autres barachois, les eaux de 
surface sont légérement plus froides qu'en 
profondeur (Figure 6). 

A l'été, le débit de la rivière 
Bonaventure baisse considérableaent et le 
mélange d'eau douce et d'eau salée se produit 
A l'intérieur du barachois. Ceci entraîne 
des variations tidales beaucoup plus impor- 
tantes des paramétres physico-chimiques 
(Figure 6). La comparaison des thermohalines 
du barachois de Bonaventure en coupe longi- 
tudinale, à marée haute et basse en période 
de crue (printemps) et d'étiage (été)- 
(Figure 7) permet de classifier le barachois 
de Bonaventure comme =estuaire A coin saléR 
(Dyer 1973). L'intrusion saline au fond va 
jusqu'en amont de la passe (Station 1) A 
marée basse et en amont des premiers ponts 
(Station 4 ) ,  A marée haute, Les variations 
tidales de la tenpérature et salinité de 
surface et de fond, A ces deux stations 
(Figure 6) viennent appuyer ces 
constatations. 

A Hopetovn, oti l'apport d'eau douce est 
relativement important, mais nettement 
inférieur A celui observé A Bonaventure, le 

mélange d'eau douce et d'eau salée se fait 
dès le printemps A l'intérieur du barachois. 
Ce dernier se comporte alors comme un 
estuaire A coin salé (Dyer 1973). Cette 
caractéristique est évidente en coupe 
longitudinale A marée haute (Figure 8) et 
est égaleaent illustrée par les variations 
tidales de salinité en surface et en profon- 
deur A la station 14 (Figure 7). Les 
variations tidales du printemps nous mon- 
trent égaleaent une intrusion d'eau plus 
salée et plus froide en profondeur A marée 
haute, A la station 7, A llenbouchure de la 
riviére de Saint-Godefroi (Figure 6). Au 
pr intenps, les températures moyennes ne 
varient pas beaucoup d'une station A l'autre 
dans le barachois (Figure 51 .  Les salinités 
maximales sont observées dans la passe alors 
qu'elles sont minimales pris des aff luents. 

Au début du mois d'août, dans le 
barachois de Hopetovn, les valeurs moyennes 
de teipérature et de salinité, qui étaient 
relativement faibles au printemps, sont 
maintenant similaires A celles observées 
dans les barachois de Carleton et de 
Paspébiac (Tableau 4). Lt inf luence des 
affluents a beaucoup diminué sauf A l'embou- 
chure de la riviére de Saint-Godefroi 
(station 7) oti les salinités sont encore peu 
élevées (Figure 5) mais oh l'intrusion d'eau 
saline en 'profondeur est encore marquée 
(Figure 6). Cette stratification suggére 
une circulation en deux couches dans ce 
tributaire, l'écoulement d'eau douce en 
surface sur une masse d'eau marine au fond. 
Les données recueillies en janvier dans la 
passe du barachois de Hopetovn ressemblent A 
celles de Carleton, avec des températures 
trés faibles et des salinités élevées. 

A Carleton, l'apport d'eau douce est 
faible et n'influence que trés peu les 
températures et salinités du barachois sauf 
au printemps, h l'eabouchure de l'affluent 
du nord-ouest, oti les températures sont plus 
froides et les salinités presque nulles 
(Figure 5). Le barachois de Paspébiac n'a, 



Carleton 
I 

Figure 5. Température ( O C )  et salinité (o/OO) moyennes de surface mesurées au printemps et A l'été 
1984 dans les barachois. 



Hopetown 

Fiqure 5 .  Temperature ( O C )  e t  s a l i n i t 4  (0/00) moyennes de surface  mesurees au printemps e t  d l ' e t 6  
1984 dans les barachois. ( s u i t e )  
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Fiqure 6. Variations journali4ces des températures, salinités et turbidités enreqistrées au 
printemps et A l'été 1984 dans les barachois. (suite) 



Tableau 4. Teipbrature, salinite et turbidite moyennes (écart-type) mesurkes dans les barachois, au printemps 
et h l8été 1984 ainsi qu'A l'hiver 1985. 

CARLETON BOLl AVENTURE PASPEBI AC HOPEWYN 

Tei~Brature (OC1 
Pr inteips 10.3 ( 1.3) 6.9 ( 2.0) 11.4 ( 1.1) 9.7 ( 1.8) 

$te 19.2 ( 1.8) 12.8 ( 3.5) 21.6 ( 3.9) 22.4 ( 3.1) 

Hiver -1.5 1.0 ---------- 0.0 

Salinite (O /OO)  

Pr inteips 

BtB 

Hiver 

T n  

Pr inteips 

Bté 



Bonaventure Hopetown 

PROFONDEUR 

(mètres) 
STATION 1 STATION 4 STATION 6 

Printemps 
MH 

STATION 2 STATION 14 STATION 16 STATION 3 

Figure 7 .  P o s i t i o n  du coin s a l é  d e s  barachois  de Bonaventure e t  Hopetown d marke haute ( I H )  e t  d marke basse  (NB), 
au printemps e t  A l ' é t é  1984. 



pour ainsi dire, pas d'apport d'eau douce et 
posséde une salinité moyenne plus élevée au 
printemps (Tableau 4 )  Sur les autres 
points, les températures et salinités des 
barachois de Carleton et Paspébiac se ressem- 
blent beaucoup. Les valeurs moyennes de ces 
paramhtres ne varient que trés peu d'une 
station A l'autre (Figure 5) mais augmentent 
sensiblement du printemps A l'été sauf pour 
la salinité A Paspébiac qui diminue légère- 
ment (Tableau 4). Les bassins fermés des 
barachois, isolés des eaux plus salées 
adjacentes présentent au printemps des 
salinites inférieures A celles observées dans 
les autres stations (Figure 5). Les 
variations tidales sont surtout prononcées 
dans les passes de ces barachois (Figure 6). 

Turbidité 

Les valeurs moyennes de turbidité 
mesurbes dans les barachois sont nettement 
plus élevées au printemps, peu aprés la 
période de crue, qu'A l'été, en période 
d'étiage (Tableau 4). C'est A Bonaventure 
que la dif fbrence est la plus aarquée. La 
turbidité moyenne qu'on y enregistre en mai, 
12 jours apnés le débit moyen journalier 
maximum, est de 21 fois supérieure A celle 
nesurée à la fin juillet où les débits sont 
au minimum. L'importance du débit de 
1 'affluent semble donc contribuer grandement 
A la turbidité du barachois. Les variations 
tidales de turbidité (Figure 6) sont égale- 
ment plus importantes au printeaps qu'A 
l'été, mais on n'a pas pu établir un lien 
direct avec le stade de marée. 

Autres oaramétres 

Chlorooh~lle : De façon générale, les concen- 
trations moyennes de chlorophylle observées 
dans les barachois, au printemps et b l'été 
(Tableau 51, sont similaires A celles 

observées dans les eaux adjacentes de la 
baie des Chaleurs (Legendre 1987). Toute- 
fois, les barachois de Carleton et 
Paspébiac, od l'apport d'eau douce est rela- 
tivement faible, présentent pour les deux 
pbriodes échantillonnées, les concentrations 
aoyennes de chlorophylle les plus élevées. 
Hlles sont en général plus fortes A marée 
haute. 

A Carleton, contrairement aux autres 
barachois, les teneurs chlorophylliennes 
diminuent de mai A juillet-août. L'étendue 
des valeurs reste cependant sensiblement la 
nêae et les concentrations se situent entre 
0.4 A 3.3 )ig/l, Les teneurs enregistrées à 
Paspébiac peuvent atteindre 6.8 pg/l A 
l'été. 

Les barachois de Bonaventure et 
Hopetovn sont relativement pauvres en 
chlorophylle. En mai, les valeurs ne 
varient pas beaucoup d'une station d l'autre 
et ne sont supérieures A 1 pg/l que dans les 
bassins fermés et semi-fermés de 
Bonaventure. A l'été, les teneurs en 
ch%orophylle atteignent 3.0 pg/l dans le 
bassin sud-est de Bonaventure et se limitent 
à des valeurs maximales de 1.1 pg/l h 
Hope tovn . 

Nitrates. sulfates et silicates: Parmi les 
éléments nutritifs mesurés et dont les 
concentrations sont présentées au tableau 5, 
les nitrates montrent des concentrations 
trés faibles qui sont à la limite de la 
détection dans les échantillons récoltés. 
Les concentrations en sulfates sont, de leur 
côté, directement reliées A la salinité 
(r = 0.89, n = 83). Les teneurs moyennes 
sont relativement élevées dans les barachois 
de Carleton et Paspébiac où l'apport d'eau 
douce est peu important. Les variations 
spatiales et tidales y sont tr4s faibles 
sauf dans le delta fluvial de Carleton au 
printemps. 



Tableau 5. Movennes iécart-type) marée haute iMH! et marée basse iMB) des différents parautitres physico-chimiques des eaux des barachois 
enregistrkes au printeeps i P j  e t  d l 1 4 t 4  i E )  1'384 ainsi qut$ l'hiver !Hl 1985. 
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A Bonaventure e t  A Hopetovn, oti l es  
sa l in i tés  sont plus faibles  au printemps e t  
A l ' é té ,  l es  teneurs en su l fa tes  sont peu 
élevées. El les  augmentent cependant, d'une 
saison A l ' au t r e  avec les  s a l i n i t é s .  Les 
concentrations varient fortement en é té  aux 
s tat ions adjacentes A l a  passe lorsque l e  
mélange eau douce eau salée s 'effectue A 
1 intérieur du barachois. Elles sont a lors  
plus faibles  A marée basse sauf A Hopetovn 
pendant 1 ' é té .  

Les concentrations en s i l i c a t e s  qui 
n'ont é t é  mesurées qu'A l ' é t é ,  sont, 
contrairement aux sulfates ,  inversement 
proportionnelles aux s a l i n i t é s  ( r  = 0.80, 
n = 42). Les teneurs les  plus for tes  ont é t é  
enregistrées A Bonaventure e t  A Hopetovn ob 
les  maximums de 82.2 e t  de 65.8 pmol/l 
correspondent aux eaux A faibles sa l in i tés  
des aff luents .  Les teneurs à marée basse y 
sont plus élevées. Comme pour les  sulfates ,  
les variations spat iales  sont t r è s  marquées. 

Dans les  eaux plus salées des barachois 
de Carleton e t  de Paspébiac, on retrouve des 
valeurs en s i l i c a t e s  plus faibles ,  Les 
variations d'une s ta t ion  A l ' au t re  y sont 
peu importantes e t  l e  barachois de Paspébiac 
présente des concentrations plus fortes à 
marée haute. 

Alcalinité: L 'a lcal ini té  de l 'eau de mer, 
exprimée en mg/l de CaCO,, e s t  principalement 
induite par l a  présence du carbone 
inorganique dissous. Au printemps, l ' a l -  
ca l in i té  e s t  relativement faible A 
Bonaventure tandis que les  moyennes les plus 
for tes  sont enregistrées A Paspébiac 
(Tableau 5 ) .  Ce dernier présente avec 
Carleton les  variations spat iales  les plus 
importantes avec les valeurs minimales 
enregistrées dans les  passes. On remarque 
que l ' a l c a l i n i t é  moyenne enregistrée à cet te  
période à. marée basse dans les  4 barachois, 
es t  plus élevée qu'A marée haute. 

De fason générale, l ' a l c a l i n i t é  aug- 
mente A l ' é t é  e t  l es  valeurs moyennes sont 
a lors  semblables d'un barachois à l ' au t re  
(Tableau 5 ) .  Seul Paspébiac présente a lors  
une a l ca l i n i t é  iaoyenne relativement plus 
élevée A marée haute. Les variations 
spat iales  sont fortes A Bonaventure A marée 
haute oh les  valeurs les  plus faibles  sont 
enregistrées dans le  bassin semi-fermé du 
nord-ouest. Les valeurs d ' a l ca l i n i t é  
moyenne les plus élevées se  retrouvent 
maintenant à marbe haute sauf A Hopetovn. 
Les variations t idales  e t  spa t ia les  sont 
relativement faibles dans ce dernier 
barachois , 

A Bonaventure e t  Hopetovn, l e s  mesures 
prises en janvier sont nettement supérieures 
A ce l les  observées au printemps e t  A l ' é t é  
(Tableau 5 ) .  A Carleton, par contre, l ' a l -  
c a l i n i t é  enregistrée en hiver e s t  plus 
faible .  

&: Les eaux des barachois à l 'étude sont 
légèrement basiques e t  l es  valeurs de pH se 
s i tuent  entre 7.6 e t  8.6 (Tableau 5 ) .  La 
dis t r ibut ion du pH ne présente pas de 
relat ion linéaire s ignif icat ive avec ce l le  
de l ' a l c a l i n i t é  totale  (p  > 0 .05 ) .  

Oxvsène dissous: Les échanges A l ' in te r face  
air-eau, le  transport physique e t  11ac t iv i t6  
biologique de l 'eau, expliquent souvent l es  
variations dans les mesures dloxygPne. En 
ce qui a t r a i t  aux barachois A l 'étude, les  
valeurs élevées d'oxygène dissous sont 
souvent associées aux milieux relativement 
a c t i f s :  passes, chenaux e t  aff luents 
(Tableau 5 ) .  Cependant, l es  for tes  teneurs 
enregistrées A Paspébiac seraient  plutôt 
re l iées  à des facteurs biologiques. 11 y a 
peu de variation des teneurs en oxygène 
dissous d'une s tat ion à l ' au t r e  dans les  
barachois . On enregistre cependant, à 
Paspébiac e t  surtout à Hopetovn à l ' é t é ,  des 
concentrations moyennes supérieures à marée 
basse. Les teneurs en oxygene dissous 



mesurées en janvier restent du même ordre 
que ce l les  observées précédemment. 

Les niveaux de saturation suivent 
essentiellement l e  même patron que celui de 
1 ' oxygéne dissous (Tableau 5 ) .  Cependant, 
les eaux qui sont sur-saturées l ' é t é  ne sont 
pas saturées en oxygéne l 'h iver ,  en raison 
des températures plus froides. En janvier, 
les niveaux de saturat  ion sont relativement 
les mêmes d'un barachois A l 'autre .  

Description de l a  végétation 

Le barachois de Carleton comprend deux 
ent i tés  d i s t inc tes :  le  marais qui représente 
environ 3% de l a  superficie totale  du bara- 
chois, e t  l a  zone inf ra l i t to ra le  qui occupe 
l e  reste  (Figure 8, Tableau 6 ) .  Le marais, 
complétement exondé A marée basse, e s t  envahi 
par une végétation herbacée dense. Dans l a  
zone soumise au va-et-vient quotidien des 
marées, se  développe l e  groupement A Spartina 
a l  ternif lora .  Dans la  zone inondée 
uniquement lo rs  des pleines mers de 
vives-eaux maximales, se succèdent les  mares 
à Ruppia maritima, l es  dépressions A Plantago 
mari tima e t  l e  groupement A Spartina pa tens. 
La zone i n f r a l i t t o r a l e  est ,  pour sa part,  
inondée presqu'en permanence e t  comprend deux 
grands herbiers. Le premier occupe plus de 
34% de la superficie totale  du barachois. I l  
se concentre dans l e  bassin l e  plus profond 
e t  se compose essentiellement de zostéres 
marines (Zostera marina), une plante 
vasculaire rubanée, peu tolérante à la dessi- 
cation e t  qui a t t e i n t  une longueur moyenne 
de 70 cm. Le second herbier se développe 
dans l e  del ta  peu profond du t r ibutaire  
ouest e t  dans le  pe t i t  bassin fermé du 
nord-est. I l  e s t  dominé par une algue verte 
du genre Ulva. Le chenal comprend en£ in 
deux pe t i t s  herbiers, l ' u n  formé par Fucus 

distichus, e t  l ' au t re ,  par Chondrus crispus. 
L'implantation de ces algues e s t  favorisée 
par la grossiéreté du substrat  e t  par une 
plus grande profondeur d'eau, 

Le barachois de Bonaventure, de par son 
apport substantiel d'eau douce, présente une 
végétation t rés  par t icul iére ,  caractérisée 
par l a  présence de groupements associés à 
des milieux saumâtres, voire dulcicoles.  Le 
marais, qui occupe 28% de la  superf icie  du 
barachois, e s t  dominé par les groupements A 
Spartina pectinata e t  Juncuç bal t icus 
(Figure 8, Tableau 6 ) .  Le groupement à 
Spartina al ternif lora ,  l e  seul d ' a£  f i n i t é  
vraiment halophytique, e s t  l 'un des moins 
bien reprksentés e t  ne couvre qu'une super- 
f i c i e  de 0.5 ha. La zone i n f r a l i t t o r a l e  e s t  
colonisée dans l e  chenal de la  r iv iè re  par 
de grands herbiers dfEnteromorpha sp. ,  une 
algue verte filamenteuse t rès  tolérante  
aux changements de s a l i n i t é .  Dans les  
bassins ouverts e t  les  del ta ,  on retrouve la  
zostére marine tandis que l 'algue Ulva 
prol i fére  dans l e  bassin fermé du 
nord-ouest. 

Le barachois de Paspébiac e s t  re la-  
tivement élevé par rapport aux autres  
milieux A l 'étude. Le marais qui occupe 85% 
de l'ensemble du barachois e s t  d ' a i l l eu r s  
dominé par l e  groupement A Spartina patens, 
caractéristique de 1 'étage supérieur des 
marais salés (Tableau 6). Les autres  
groupements se composent essentiellement des 
groupements à Spartina a l te rn i f lo ra ,  Ruppia 
maritima e t  Salicornia europaea. La zone 
inf ra l i t to ra le  se limite A un chenal plus ou 
moins large dépourvu de toute végétation. 

Le marais e t  la zone i n f r a l i t t o r a l e  
occupent respectivement 40% e t  60% de la 
superficie du barachois de Hopetovn 
(Figure 8,  Tableau 6 ) .  Dans le  marais, l e  
groupement A Spartina a l te rn i f lo ra  domine. 
I l  es t  suivi du groupement h Plantago 
maritima e t  du groupement A Spartina patens 
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Figure 8 .  Principaux groupements vhqétaux des barachois. 
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Fiqiire 8 .  Pr incipaux groupements véqétaux des barachois. ( s u i t e )  



Tableau 6. Superficie, phytoiasse et productivitb nette moyenne (intervalle de confiance A 959) des principaux groupements 
vkqktaux, mesurkes au printemps et A 116tb 1984 dans les barachols. 

BRINTEHPS OTB 
GROUPEMENT VEGETAL SUPERFICIE 

(ha) PHYTMASSE WRTB PRODUCTIVITB NH'TB PHYMHASSB N)tALB PHYTûIüiSSB OERWB* 
(kg) (g (kg) (kg) % phytoiasse 

d 'aoht 

CARLETON 
Karais 

Spartina patens 
Plantago m r i  tiia 
Spartina al terniflora 
Ruppia rari t i m  
TOTAL 

Zone infralittorale 
Zostera iarina 
Ulva sp 
Fucus distichus 
Chondrus cr ispus 
Sol nu et hauts-fonds 
TOTAL 

GRAND TOTAL 

BONAVENTURE 
Karais 

Spartina pectinata 23.5 106 392 929 (284.4) 145 296 38 901  27 
Juncus bal t icus 15.6 
Carex paleacea 5.2 
Ligusticum sp. 5 .2  
Spartina alterniflora 0.5 818 728 (116.4) 3 784 2 966 17 
Autres qrouperents 2 .1  
TOTAL 52.1 149 080 



Tableau 6 .  Superficie, phytoiasse e t  productivitb nette moyenne ( interval le  de confiance A 959) des principaux groupements 
vbgbtaux, mesurbes au printemps e t  8 1'Btb 1984 dans les  barachois. ( su i te )  

PRINTEMPS 6% 
GROUPEMENT VEGETAL SUPERFICIE 

(ha) PHYTOMASSB MORTE PRODUCPIVITE NETTE PHYTOWSSE TOTALE PHYTOIIASSB PERDüE* 
(kg) (g a-1 (kg) (kg) \ phytorasse 

d8a06t 
- -- 

BONAVENTURE (sui  t e )  

Zone inf ra l i t to ra le  
Chenal 

Enteroiorpha sp, 7.6 
Enteroiorpha sp. e t  

algues f ilaienteuses 1.6 
Sol nu 32.5 

TOTAL 41.7 

De 1 t a  
Zostera marina 9.0  
Enteroiorpha sp. 0 .5  
Plage A gravier A 
Enteroiorpha sp. 3.4 
Plage 8 gravier A 
algues f i  laienteuses 1 . 5  
Sol nu 56.6 

TOTAL 71.0 

Bassin fermé 
(nord-ouest) 

Ulva sp. O. 9 
Enteromorpha sp. 0 . 1  
Sol nu 1.4 

TOTAL 2.4 



Tableau 6. Superficie, phytoiasse et productivitb nette Moyenne (intervalle de confiance il 95%) des principaux groupeients 
vbgbtaux, iesurbes au printeips et h ltbtb 1984 dans les barachois. (suite) 

- - - --- 

PRINTEWS BTB 
GROUPEIIENP VBGETAL SUPERFICIE 

(ha) PHY'T'OIASSE MRTB PROWCflVItB NBTPB PHYTWASSE TOTAL5 PHYTOnaSSE PBRM* 
(kg) (g B - ~ )  (kg) (kg) t pRytomsse 

d'aotit 

BONAVENTURE (suite 
Bassin seii-ferré 16.8 
(nord-ouest) 

TOTAL (Zone infralittorale) 131.9 

GRAND TOTAL 184.0 

PASPBBIAC 
ilarais 

Spartina patens 
Spartina al ternif lora 
Ruppia naritiia (chenaux) 
Ruppia iari tiia (mares) 
Salicornia europea 
Algues fi laienteuses 
Autres groupements 
TOTAL 

Zone infralittorale 
Sol nu 

GRAND TOTAL 



Tableau 6. Superficie, phytorasse et productivitb nette moyenne (intervalle de confiance A 95%) des principaux groupeients 
végétaux, iesurées au printemps et A l14td 1984 dans les barachois. (suite) 

PRINTBllPS &TB 
GROUPEKENT VEGETAL SUPERFICI B 

(ha) PHYTOMSSB W R T E  PROWCFIVI'MS 1ETTB PHYTONASSB TOTALE PHYMllhSSB PBRûüBt 
(kg) (g i-*) (kg) (kg) t phytorasse 

dtao8t 

HOPBTOWN 
Harais 

Spartina alterniflora 
(dense) 

Spartina alterniflora 
(clairseié) 

Plantago iari t i ~ a  
Spartina patens 
Ulva sp. (iares) 
Juncus bal t icus 
Ruppia iaritira 
Zostera iarina 
Autres groupement 
Chenaux 
Hares dénudbes 
TOTAL 

Zone infralittorale 
20s tera marina 

( feuilles courtes) 
Zostera iarina 

( feuilles longues ) 
Ulva sp. 
Sol nu 
TOTAL 

GRAND TOTAL 

* (Phytorasse perdue = phytomasse totale d'août - phyto~sse iorte de mai). 
* ~ m p o r t i o n  (($ de la superficie totale du barachois pour laquelle la phytomasse a Rte calcult5e. 



qui forme de petits îlots. L'algue Ulva 
croît dans les mares cornuniquant avec la 
zone infralittorale par d'étroits chenaux. 
Ruppia saritiea occupe le plus souvent les 
mares fermées. La zone infralittorale est 
colonisée par la zostére marine et par 
1 'algue Ulva lnventor iée uniquement dans une 
section abritée et peu profonde. 

La composition végétale dhtaillée des 
barachois et la superficie de leurs 
groupements végétaux respect ifs sont 
présentées A l'annexe 8. 

Phvtoaasse et aperçu de la dvnaaiaue des 
arou~ements veqétaux du marais 

Au printemps, les phytomasses mortes 
des groupements h Spartina patens ou Juncus 
balticus sont en général supérieures h celles 
du groupement h Spartina alterniflora 
(Tableau 6). Ces rbsultats suggbrent qu'A 
l'intérieur du groupement A Spartina 
al terni flsra les processus de décomposition 
et d'exportation sont plus actifs que dans 
les autres groupements. Teal (1962) et White 
et al. (1978) précisent d'ailleurs que les 
spartines occupant les secteurs les plus 
actifs des marais, sont soumises A un 
balayage intensif jusqu'h ce qu'elles se 
décomposent, s'échouent ou soient transpor- 
tées dans la mer. Dans les stations plus 
élevées en altitude comme h Paspébiac et h 
Hopetovn, les phytomasses printanières du 
groupement h Spartina alterniflora se sont 
touteEois avérées plus importantes. Cela 
s'explique du fait que ces stations subis- 
sent un temps de submersion plus faible, 
réduisant la décomposition et 1 'exportation 
des végé taux. 

Dans le groupement h Spartina patens, 
les végbtaux morts ont plutôt tendance A 
s'accumuler et & se décomposer sur place. 
Le phénomhne explique les pourcentages élevés 

de matibres organiques (souvent supérieurs A 
20%), enregistres dans le sol de l'étage 
supérieur des marais (Figure 4). Dans leur 
modéle sur la dynamique de la végétation 
vasculaire aérienne des aarais intertidaux 
de Kamouraska, Bfind ' Amour et Lavoie (1984 ) 
arrivent aux mêmes conclusions. Le cas de 
Juncus balticus, dans le barachois de 
Bonaventure, est quelque peu différent . Les 
crues de la riviére y modifient considéra- 
blement la nature des échanges et les 
processus pédogénétiques, aussi dans les 
marais de ce barachois, on ne retrouve pas, 
tel qu'attendu, un sol riche en matières 
organiques. Ce faible pourcentage de 
mat iéres organiques semble s 'expliquer par 
l'ajout périodique de matériel minéral lors 
des crues pr intanieres. 

Bien que le prélévement de la phyto- 
masse estivale a été réalisé avant 
l'obtention du pic de croissance, la produc- 
tivité nette des groupements d Spartina 
alterniflora et Spartina patens de chaque 
barachois, se compare aux valeurs enaegis- 
tfées dans la région de Kamouraska 
(546.5 g de Spartina alterniflora et 
962.8 g m-* de Spartina patens) par 
BrindlAmour et Lavoie (1984). Les autres 
groupements végétaux échantillonnés dans les 
marais des barachois se révblent cependant 
moins productifs. 

En admettant que, de tous les 
groupements des marais, ceux h Spartina 
al terniflora sont les plus susceptibles 
d'exporter leur production vers le milieu 
marin, on obtient pour Bonaventure et 
Carleton, od ces groupements sont moins bien 
représentés, une contribution annuelle 
d'environ 3 et 5 tonnes (en poids sec) de 
mati8res organiques. Dans le marais de 
Hopetovn et Paspébiac, od les herbiers A 
Spartina alterniflora couvrent de plus 
grandes superficies, la quanti té de matières 
organiques exportée est de l'ordre de 16 A 
27 tonnes (en poids sec). 



Phytonasse des urou~enents véqétaux de la 
zone infralittorale 

La phytomasse des groupeients végétaux 
de la zone infralittorale a été mesurée A 
l'btb (Tableau 6). Le barachois de 
Paspbbiac, ayant une zone infralittorale 
relativement petite (15% de la superficie du 
barachois) et dénudée n'est pas traité dans 
cette section. 

La présence de végétation rehausse 
habituellement la valeur biologique d'un 
milieu narin. Orth et Heck (1980) ont 
associé les herbiers A zostére narine, 
souvent caractéristiques A cette zone, h de 
fortes densités et diversités de poissons. 
Phillips (1979), de son côté, souligne 
l'importance de la zostère dans la chaîne 
alimentaire au niveau des espéces 
détritivores et brouteuses. Peu d' informa- 
tions sont cependant disponibles sur le rôle 
écologique de l'algue verte Ulva, qui est 
égalenent bien représentée dans la zone 
infralittorale. Il est donc difficile de 
statuer, dans le cadre de ce travail, sur sa 
valeur biologique. 

Dans la zone infralittorale du barachois 
de Carleton, le groupement le plus productif 
est celui A Ulva. Le groupement A zostbre 
marine, qui possède une phytomasse plus 
faible constitue néanmoins, la source la plus 
importante de matières organiques du bara- 
chois en raison de sa grande superficie. Les 
phytonasses de zostères enregistrées dans ce 
barachois, sont faibles quand on les compare 
aux valeurs de 62 A 1840 g m-2 (en poids sec) 
rapportées par McRoy ( 1970 ) pour l'ensemble 
de 1 ' hbmisphbre nord. Ceci serait 
principalement dû aux faibles profondeurs 
d'eau du bassin qui limiteraient la densité 
de cette espèce ainsi que l'accroissement en 
longueur de ses feuilles (Harrisson et 
Mann 1975). La plus grande partie de la 
phytomasse totale produite par la zone 
infralittorale de Carle ton semble demeurer 

dans le barachois. Une fraction plus ou 
moins inportante est entraînée A l'extérieur 
par les courants de marée et une autre se 
dépose sur les plages sous forme de laisses. 
L'importance de ces dernières, qui abondent 
dans la section nord-est du barachois, est 
impossible A quant if ier A 1 'aide des données 
recueillies. 11 est donc difficile d'esti- 
mer, pour cette zone, la phytomasse 
réellement disponible annuellement. 

Le groupement A Enteroaorpha sp., qui 
s'avére le plus productif de la zone 
infralittorale du barachois de Bonaventure, 
contribue sans doute, au nême titre que la 
zostére marine, A enrichir de ses détritus 
le milieu marin. Dans ce barachois, les 
groupenents A zostére marine et h Ulva se 
révèlent beaucoup moins prolifiques qu ' A 
Carleton. La phytomasse totale de cette 
zone y est d'ailleurs nettement inférieure. 

A Hopetovn, la phytomasse de la zostère 
marine varie d'une station A l'autreet 
atteint la valeur la plus élevée pour 
l'ensemble des barachois. Le groupement A 
Ulva sp. présente une phytomasse totale se 
rapprochant de la valeur estimée pour 
Carleton. 

ZOOPLANCTON 

Abondance 

Les copépodes et les oeufs d'inver- 
tébrés sont les groupes dominants du 
zooplancton récolté dans les barachois, au 
printemps et A l'été (Tableau 7). Ils 
forment plus du trois quart des organismes 
échantillonnés dans ces milieux. Parmi les 
autres groupes, on note selon les barachois, 
l'abondance au printemps des cirripddes, 
nématodes et polychdtes et à l'été des 
pélécypodes et des os tracodes , 



Dans les barachois de Carleton et de 
Bonaventure, les densi tés moyennes totales 
d'organismes zooplanctoniques qui sont 
relativement pauvres au printemps, 
augmentent h l'été grâce surtout à la recru- 
descence des copépodes. Les deux autres 
barachois ont les densités totales les plus 
élevées au printemps. Blles subissent 
cependant une forte baisse associée à la 
chute du nombre d'oeufs d'invertébrés. 

L1ichtyoplancton est souvent mieux 
représenté au printemps qu'en été (Ta- 
bleau 8). A Bonaventure, cependant, les 
oeufs et les larves de poissons sont absents 
des dchantillons printaniers. Les condi- 
tions particuliéres de salinité et de courant 
existant à cette période dans ce barachois, 
ne favoriseraient pas la présence des jeunes 
stades de poisson, En aoât, ce barachois est 
le mieux représenté au niveau abondance 
ichtyoplanctonique, mais le nombre d'espéces 
qu'on y retrouve est limité. 

Ltichtyoplancton récolté au mois de m i  
dans le barachois de Carleton constitue, 
aprés avoir exclu les deux classes domi- 
nantes d'invertébrés, 17% des prises de 
zooplancton. Le hareng (Clupea harengus) et 
la plie rouge (Pseudopleuronectes 
aaericanus) composent alors plus de 99% des 
oeufs récoltés. Ce milieu, qui recéle 
probablement une quanti té beaucoup plus 
grande de ces oeufs adhérents, sous- 
représentés dans les bchant i 1 lons de 
plancton, pourrait être considéré colune site 
de fraie pour ces espéces. iiousseau (1979) 
suggérait d'ailleurs que 1 'abondance de 
harengs dans les lagunes des Iles-de- 
la-Hadeleine était reliée à la fraie dans 
ces milieux, La forte densité des jeunes 
larves de plies rouges, qui forment à cette 
période 95% des larves rbcoltbes, pourrait 
être associée à l'éclosion des oeufs déposés 
auparavant dans le barachois. Parmi les 
autres larves identifiées à Carleton au 
printemps, le lançon (hiiiodytes sp.) est le 
aieux représenté. 

En juillet, aucune larve de poisson n'a 
été échantillonnée h Carleton et seuls 
quelques oeufs non identifiés ont été récol- 
tés. Ceci porte A croire que les larves de 
plies et de harengs ne séjournent pas 
jusqutà cette période dans le barachois ou 
encore, qu'elles occupent des habitats non 
échantillonnés, 

Au printeapa, les oeufs et les larves 
de poissons du barachois de Paspébiac, 
quoique moins nombreux qu'à Carleton,  nt 
une coipea i t ion spési f ique très 
diversifiée. Parmi les sept espéces de 
larves récoltées, le hareng et le lançon 
sont bien représentés. Les oeufs sont 
composés en grande partie par la limande 
(Limanda ferrugineal et la motelle à quatre 
barbillons (Bnchelyopus ciebrius) . En 
juillet, aucun oeuf n'a été échantillonné. 
Parmi les larves récoltés, deux espèces ont 
été ident if iées, le choquemort (Fundulus 
heteroclitus) et la capucette (Henidia 
ienidia). 

A Hopetovn, 1 ' ichtyoplancton, repré- 
senté en mai seulement, n'est pas très 
abondant mais le nombre d'espéces y est 
relat ivement important. Cinq espéces de 
larves y ont été identifiées et parai 
celles-ci trois espéces non récoltées dans 
les autres barachois: la plie grise 
( Gl yptocephalus cynogl ossus 1 ,  le chabo isseau 
bronzé (Hyoxocephalus aenaeus) et le sébaste 
(Sebastes sp.). Les oeufs sont principale- 
ment des gadidés, soit la motelle à quatre 
barbillons ou la mer luche-écureui 1 
(Urophycis chuss) . 

Les densités zooplanctoniques est iaées 
h chaque station des barachois, aux diffé- 
rentes phases de ~ r é e  sont données A 
l'annexe 8. 



Tableau 7. Densité moyenne d'organismes planctoniques (noabre d'individus/a3 d'eau filtrée) récoltés dans les barachois au 
printemps (P)  et A l'été (El 1984.  

- -- - - 

CARLETON BONAVENTURE PASPEBIAC HOPETOWN 
ORGANISMES -- - 

P E P E P E P E 

Cnidaires 
Cténaires 
Chae togna thes 
Nématodes 
Némertes 
Mollusques 

Gastéropodes 
Pélécypodes 
Scaphopodes 

Anne1 ides 
Polychétes 
Oligochetes 

Arthropodes 
Arachnides 
Crus tacés 

Amph ipodeç 
Cirr ipédes 
Cladocères 
Copépodes 
Décapodes 
Euphaus ides 
Isopodes 
Mys idacés 
Ostracodes 



Tableau 7. Densité moyenne d'organismes planctoniques (nombre d1individus/m3 d'eau filtrée) rbcoltbs dans les barachois au 
printemps (P)  et (3. 11bt6 (E) 1984. (suite) 

CARLETON BONAVENTURE PAÇPBBIAC HOPETOUN 
ORGANISNES 

P E P E P E P B 

Insectes 
Collemboles (O.  1 
tphémeroptéres 
Plécoptéres 
Coléopt&res 
Tr ichoptéres 
Lépidoptéres 0.1  
Dipteres 

tchinodermes 
Sipuncula 
Oeufs dlinvertbbrbs 757.3 
Poissons 

Oeufs 10 .5  
Larves 0.2 

Nombres d16chant illons 8  7 8  8  3  4  6  6  

Total 2  408.6 5  663.2 129.1  2 9 3 1 0 . 0  29 103.7 1 1 7 7 4 . 5  1 1 8 4 2 . 0  182.1 



Tableau 8. Densité moyenne des oeufs (O) et des larves (LI de poisson (nombre dfindividus/a3 d'eau 
filtrée) récoltés dans les barachois au printemps (P) et A l'été (E) 1984. 

Carleton Bonaventure Paspébiac Hope tovn 
ESPECE 

P E P E P E P E 

Clupea harengus O 5.1 
L ( 0 . 1  

Fundulus heterocli tus L 

Enchelyopus cinbrius O 
L 

Urophycis chuss O 

1. cimbrius ou U. chuss O 

Tautogalabrus adspersus O 

Ammodytes sp . L 0 . 2  

Menidia menidia L 

Sebastes sp. L 

Myoxocepha lus aenaeus L 

Aspidophoroides monopterygi us L 

Gl yptocephalus cynoqlossus L 

Hippoglossoides platessoides L 

Li~anda ferruqinea O 

Liopsetta putnami L ( 0 . 1  

Pseudopleuronectes americanus O 1.3 
L 4 .1  

1 nconnu O ( 0 . 1  0 . 2  

TOTAL 1 0 . 7  0 .2  O 1 . 4  4.2 0 .3  0 .7  O 



Distribution même patron que la totalité du zooplancton 
(Tableau 9). 

Les densi tés d forganisaes zooplanctoni- 
ques et ichtyoplanctoniques, dans les 
barachois de Paspébiac et de Hopetovn, sont 
plus élevées dans les passes OII le transport 
des organisaes par le courant est important 
(Figure 9). A Carleton, les densitbs de zoo- 
plancton sont plus élevées dans le bassin du 
nord-est mais l'ichtyoplancton est iieux 
représenté dans la passe. Les eaux en crue 
du barachois de Bonaventure sont uniformé- 
ment pauvres. A l'été les fortes densités 
se situent encore dans les passes des 
baraehois sauf h Hope tom. 

Les zones de zostère iarine (bassin de 
Carleton et Bonaventure) presentent de fortes 
densités d 'organismes zooplanctoniques. Ces 
milieux, qui sont reconnus pour supporter de 
grandes populations dl invertébrés et de 
poissons (Thayer et al. 19751, ont déjA été 
identifiés comie des zones de nutrition et 
dfalevinage importantes pour bien des espèces 
de poissons (Kikuchi 1966; Adams 1976; 
Robertson 1977; Orth et Heck 1980). 

Les densi tés d 'organisies zooplanc- 
toniques dans la passe des barachois, sont 
souvent plus fortes au jusant qu'au flot 
(Tableau 9). Seul le barachois de Carleton 
iontre une densité supérieure au flot dans 
la passe au printemps. Ceci pourrait 
s'expliquer par la disparité des périodes de 
flot et de jusant de ce barachois, qui fait 
que l'échantillon de flot, pris à la Ein de 
la marée montante, fut probablement affecté 
par le début du jusant. Il senble donc que 
les organismes zooplanctoniques, souvent 
passifs, suivraient les masses d'eau qui 
sortent des barachois. Ces derniers 
exporteraient ainsi les plus grandes parties 
de leur matiére zooplanctonique. 

Les mouvements de 1 ' ichtyoplancton dans 
la passe semblent le plus souvent suivre le 

Abondance 

Le tableau 10 donne l'abondance totale 
et le nombre de taxons des principaux 
groupes taxononiques benthiques récol tes 
dans les baraehois en 1984. 

Les gastéropodes dominent dans tous les 
barachois (Tableau 10) surtout par les 
esphces tolérantes aux changements de sali- 
nité et de température, Hydrobia minuta et 
Littorina sp. Ils sont suivis, A Carleton, 
par les pélécypodes composés surtout de 
Hytilus edulis et Genna qema et les poly- 
chétes représentés principalement par Nereis 
sp. A Bonaventure et Hopetovn, le polychéte 
Nere f s sp. domine également. L'abondance de 
ce dernier dans les barachois qualifiés 
dsestuaniens serait liée au caractére eury- 
therne et euryhalin de ce genre (Huus 1967). 
A Paspébiac, les larves d'insectes 
chirononidés fornent le deuxiéme groupe 
dl importance, La famille des chironomidés 
regroupe d ' ailleurs quelques représentants 
marins principalement dans les zones od les 
quanti tés d'algues décomposées sont 
relativement élevées (Pennack 1978). 

Le barachois de Carleton est le plus 
riche au niveau spécifique et présente plus 
de deux fois le nonbre dfesp8ces benthiques 
récoltées dans chacun des milieux à l'étude 
(Tableau 10). Ses indices de diversité et 
de régularité sont relativement élevés 
(Tableau 11) et se rapprochent des valeurs 
obtenues par Blouard et al. (1983) dans un 
milieu lagunaire aux Iles-de-la-Madeleine. 
La dominance aarquée dlHydrobia minuta en 



Carleton 

Paspébiac 

Figiire 9. D i s t r i b i i t i o n  t i t ? ~  d e n s i t e s  moyennes d 'org;ini;mes zoop183nc ton iques  e t  i c h t y o p l a n c t o n i p i l e s  
(nombre d ' i n d i v i d u s / m 3  d ' e a u  f i l t r 4 e )  r é c o l t é s  a u  p r i n t e m p s  e t  h l ' é t é  1 9 6 4  dans  l e ;  
b < ~ r ~ ~ c h o i s  . 



Bonaventure 

Hopetown 

L 

2.1 ] O 
Dis t r  i b i i t i on  d e s  d e n s  i  t $ s  moyennes d ' o rqdn i s rnes  z o o p l d n c t o n i q u e s  e t  i c h t y o p l ~ n c t o n  iques  
(nombre d ' i nd iv idu r ; /m3  d ' e a u  f i l t r 6 e )  r é c o l t é s  d u  p r i n t e m p s  e t  A l ' é t é  1 9 8 4  d a i s  l e s  
b ? r a c h o i s .  ( : ; i i i t e i  



mai influence l'indice de régularité 
printanier B la baisse. 

Les eaux h faibles salinités telles que 
retrouvées A Bonaventure et Hopetovn 
entraînent une pauvreté dans le nombre 
d'espèces (Remane et Schlieper 1971). Les 
valeurs des indices pour ces barachois 
(Tableau 11) traduisent donc une faible 
représentation faunist ique nais 1 'abondance 
dsHydrobia minuta et de Nereis sp. est 
relativement élevée. 

Paspébiac est le barachois le plus 
pauvre au niveau richesse spécifique. Malgré 
une augmentation du nonbre d'espèces 
benthiques en été, sa richesse spécifique 
deneure inférieure h celle observée dans les 
autres barachois. Ses indices de diversité 
et de régularité restent cependant très 
faibles (Tableau 11) principalement en raison 
de la dominance A plus de 94% dlHydrobia 
 inu ut a. 

Le nombre d'organismes benthiques, 
recueillis aux différentes stations d'échan- 
tillonnage des barachois & l'étude au 
printemps et h l'été 1984, est présenté h 
l'annexe 10. 

Distribution 

Les gastéropodes Hydrobia ninuta et 
Li ttorina sp. sont onniprésents et dominent 
dans la plupart des stations du bassin 
intérieur et le delta fluvial du barachois 
de Carleton (Figure 10). Le polychète Nereis 
sp. est égalenent bien représenté A l'été, 
dans le delta fluvial. Elle est la seule 
espèce présente, quoique en petit nombre, 
dans 1 'a£ f luent du nord-ouest. 

Les concentrations dlUlva et de 
zostéres sarines que l'on retrouve il 
l'intérieur du barachois de Carleton sont 
iiportantes et constituent un substrat 
potentiel et une source alimentaire pour les 
gastéropodes. Ceux-ci, recueillis en grand 
nombre dans les principaux groupements végé- 
taux du barachois (Tableau 12), auraient 
selon Nevell (19651, un régiae alimentaire 
très variable et se concentreraient surtout 
dans les groupements A Ulva, pour y brouter, 
Hydrobia minuta, espèce également 
détritivore, affectionne les zones oh la 
teneur en matières organiques est élevée. 
Le polychète Nereis sp., qui est o~nivore, 
se nourrit d'algues et de débris organiques 
(Pettibone 19631 et on le retrouve donc 
associé aux groupeients végétaux. La pau- 
vreté de la station située dans l'affluent 
nord-ouest, qui ne contenait pas de spéci- 
mens au printemps et qu'un petit nombre de 
polychètes A l'été, peut être expliquée par 
la présence, sous les pre~iers centim6tres 
de sédiment, d'un faciès anoxique qui 
empêche 1 ' installation des organisaes 
benthiques. 

Le benthos des stations situées dans la 
passe et A l'extrémité est du chenal 
d'entrée du barachois de Carleton, est 
coaposé en grande partie des pélécypodes 
Mytiluç edul is et Macona bal thica (Figure 
10 1. La composition sablograveleuse du 
chenal favorise la fixation de Mytilus 
edulis A l'aide de son bysus. Macoma 
balthica est de son côté mieux représenté en 
terne d'abondance numérique, A 1 'extrémité 
est du chenal, ob la fraction graveleuse est 
plus faible. Un autre pél&cypode, Genma 
gemma, non identifié dans les autres 
barachois, occupe principalement la partie 
est du barachois de Carleton. 

Fait h noter, aucun spécimen de crabe 
de roche (Cancer irroratus) n'a été récolté 
avec la benne h Carleton. Cependant, prés 
de 100 crabes ont été prélevés dans les 



Tableau 9.  Densite d'organismes zoo- e t  ichtyoplantoniques (nombre d ' individus/n3) r eco l t e s  au f l o t  e t  au jusant  dans l a  passe 
des barachois au printemps (P)  e t  à B'btb (El 1984. 

ZOOPLANCTON 
- 

BARACHOIS PERIODE 

ICHTYOPLANCTON 

FLOT JUSANT FLOT JUSANT 

Carleton 

Bonaventure 

Paspébiac 

Hope tovn 

* Valeur moyenne 
Valeur d'une s t a t i o n  prés de l a  passe 



Tableau 10. Données relatives A l'abondance et au noibre dlespéces des principaux groupes 
taxonoiiques benthiques, récoltés dans les barachois au printemps et A l'été 1984. 
H: nombre d'individus/i2; t M: pourcentage du noibre total d1individus/i2; T: noibre 
total de taxons; t T: pourcentage du nombre total de taxons. 

Polychétes 231 4 6 2 2 
no1 lusques 

Pélécypodes 1 479 2 9 5 18 
Gastéropodes 3 099 61 5 18 

Cr us tacés 226 4 8 3 O 
Autres 7 8 1 3 11 

Total 5 113 2 7 

BONAVENTURE 

Polychétes 1 033 
noïïusques 

Pélécypodes 6 6 
Gastéropodes 1 429 

Crustacés 7 
Autres 43 

Total 2 578 



Tableau 10, Données r e l a t i v e s  h l'abondance e t  au  nombre dsespbces des  principaux groupes 
taxonomiques benthiques, r é c o l t é s  dans l e s  barachois au printemps e t  h l ' b t b  1984. 
N: nombre dqndividus/m2; % NI pourcentage du nombre t o t a l  dt individus/m2; T: nonbre 
t o t a l  de taxons; % T: pourcentage du nombre t o t a l  de taxons. ( s u i t e )  

PRINTEHPS PT$ 
TAXON 

N %N T %T N %N T %T 

PASPBBIBC 

Polychhtes 5 1  a 3 3 3 
nolïusques 

Gastéropodes 8 464 96 1 3 3 4 541 94 1 11 
Crustacés 3 < 1 1 33 6 (1 2 22 
Insectes  342 4 1 33 192 4 2 22 
Autres 22 < 1 1 11 

HOPBTOWN 

Polychdtes 696 9 2 18 1 363 3 2 2 2 O 
Ho1 lusques 

Pblécypodes 216 3 3 27 90 2 3 3 O 
Gastéropodes 6 032 81 2 18 2 643 62 2 2 O 

Crustacés 515 7 4 36 163 4 3 30 

Tota l  7 459 11 4 259 10 



Tableau 11. Indice de diversi té  de Shannon-Ueaver (H) e t  de régularité de Pielou (J) pour les  
échantillons de benthos récoltés au printemps (P)  e t  A l ' é t é  ( E )  1984. 

BARACHOI S PERIODE H J 

Carleton 

Bonaventure 

Paspébiac 

Hopetown 



PRINTEMPS 

Bonaventure 

Hopeton 

. . . . ,  Hydrobia minuta 
. . . . .  

- -  - Lit tor ina sp. 

Nereis sp. 

Mytj lus edu/is 

Gemma gemma 

1 1  [ I I  Macoma balthica 

Chironomidae sp. 

Gammarus sp. 

Autres 

Fiqiire 10. Distribution des principales espèces macrobenthiques récoltées au printemps et h 
l i e t é  1384 dans les barachois. 



PRINTEMPS 

Carleton 

Paspebiac 

Figure 1 0 .  Dis t r ib~i t ion  des pr incipales  espéces macrobenthiglies rbcol tées  ail printemps e c  .î 

l ' é t é  1984 dans l e s  barachoiç. ( su i t e )  



f i l e t s  maillants installés dans la passe e t  
quelques-uns dans l e  verveux si tué prhs da 
bassin fermé du nord-est. 

Dans l e  barachois de Bonaventure, on 
retrouve l e  polychéée Nereis sp. dans $a 
plupart des stations (Figure 10). I l  doiine 
netteient dans les secteurs est  e t  nord-ouest 
du barachois. La passe qui es t  composée 
dsun substrat graveleux, qui limite l ' l a s -  
tauration d'organismes endobenthiques, 
présente trés peu d f  organismes au printemps. 
A l 'é té,  cet te nature g~anulométrique du 
substrat e t  %es débits moins for ts  
favorisent f ' implantation d'une épifaune 
composée en grande partie de jeunes 
balanes (Balanus sp* ) . Les gastéropodes 
Littorina sp. e t  Hydrobia iinuta sont parti- 
culiérement concentrés dans l a  partie aval 
du barachois e t  doiine surtout dans les 
stations les  plus à l'ouest. I l s  sont 
particuliéreient abondants dans les zones à 
Ulva (Tableau 121.  La coiposition sablo- 
argileuse des bassins du barachois e t  le  
pourcentage élevé de iat iéres organiques 
favorisent 1 l iiplantation des gastéropodes 
e t  des polychhtes. 

Dans le barachois de Paspébiac, 
Hydrobia rinuta doiine partout sauf dans l e  
bassin fermé du nord-ouest, composé exclusi- 
vement de chironomidés au printemps, e t  dans 
le chenal du sud à l ' é té  oà on retrouve, 
entre autres, bon nombre de poissons e t  de 
crustacés (Figure 10) .  Les gastéropodes 
sont bien représentés dans l e  groupeient à 
Ruppia w r i t i a a  (Tableau 1 2 ) .  Les larves de 
chironomidés qui se nourrissent de ia t iéres  
organiques e t  qui peuvent se construire des 
tubes dans l e  sédiment ou sur les plantes 
aquatiques (Darby 19621, sont présentes dans 
tous les échantillons de mai. En jui l let-  
aoet, on les retrouve seulement dans le 
bassin du nord-ouest e t  dans l e  chenal nord, 
O$ on récolte également des Nereis sp, 

La présence des chironoiidés dans des 
zones oligohalines e t  iésohalines es t  l e  
reflet  d'une niche écologique de grande 
étendue (Menaie 1980). Les t rés  faibles 
conditions hydrodynaiiques dans les chenaux 
secondaires e t  les  marelles du barachois e t  
le  substrat sablo-silteux senblent favoriser 
1' implantation de ces insectes. Aucun 
organisie n'a été récolté dans la passe, la 
nature graveleuse de ce i i l i e u  e t  son hydro- 
dynaiisie limitent 1' implantation de 
llendofaune. 

A Hopetovn, l e  gastéropode Hydrobia 
minuta es t  ltespéce l a  plus abondante nais 
cette abondance es t  parttculiére à une 
station (9) située dans un chenal secondaire 
au centre du barachois oh l e  courant est  
beaucoup plus faible e t  l e  pourcentage de 
iat iéres organiques relativement élevé 
(Figure 4 ) .  Les gastéropodes s'associent en 
grand nombre au groupement à Ulva surtout 
dans les iara is  (Tableau 1 2 ) .  Le polychéte 
Nereis sp. occupe presque l'ensemble des 
stations échantillonnées (Figure 10). 
Quelques chironoiidés sont également 
récoltés dans l e  delta fluvial au printemps 
oh on note de fortes variations journaliéres 
de sa l in i té  (O,1 A 15 O I o o ) .  Les 
pélécypodes, déjà recensés dans le barachois 
de Carleton au niveau du chenal d'entrée e t  
dans les premiers bassins du barachois de 
Bonaventure, sont distribués à Hopetovn 
beaucoup plus en aiont le  long du chenal 
principal. Dans ce chenal, 1 'amphipode 
Gamrus sp. est  relativement abondant au 
printeips. Ces aiphipodes sont euryhalins 
e t  certaines espéces peuvent même tolérer 
des eaux douces (Muus 1967).  

POISSONS 

Les prises effectuées avec les diffé- 
rents engins de pêche au printemps e t  à 
l'automne 1984 dans les barachois, sont 
données à 1 'annexe 2. 



Com~osi t ion s ~ é c i  f ioue et abondance 

La pêche effectuée à l'et4 fut au total 
plus fructueuse que celle du printemps 
(Tableau 13). La différence s'explique en 
grande partie par llutilisation, h la 
deuxiéme campagne d l~chantillonnage, d 'un 
nouvel engin de pêche, le verveux. Ce 
dernier s'est avéré trés efficace en récol- 
tant prés de 50% des individus et 89% des 
espéces pêchées ' à cette période. Il a 
également permis dl identifier des poissons 
de stades de développeaent différents de 
ceux pêchés avec les autres engins. 11 est 
donc probable que l'échantillonnage effectue 
en mai ne donne qu'une image partielle de la 
communauté de poissons f requentant les 
barachois à cette période. C'est pour cette 
raison que l'analyse de ces communautés 
s'est faite principalenent h partir des 
données recueillies 1 'été n'accordant qu'une 
iaportance qualitative aux résultats du 
printemps. 

De façon générale, les barachois conme 
les lagunes, sont des milieux oh se côtoient 
des espéces de petite taille (Tableau 14) 
(Blouard et al. 1983). Les épinoches trés 
tolérantes h de fortes variations de salini- 
té (Mousseau, 1979) et le choquesort comnun 
h ces nilieux (Dutil et al. 1982), composent 
plus de 70% des prises de chaque barachois. 
L'épinoche h 3 épines donine sauf h 
Paspébiac où le choquemort est le plus 
abondant. La capucette en tant que petite 
espéce était également bien représentée h 
Carleton en juillet. Elle fréquente en 
général les eaux côtiéres et les estuaires 
(Leim et Scott 1976) et a été observée dans 
les lagunes des 1 les-dela-Madeleine (Mousseau 
1979). 

Durant l'été, les espéces commerciales 
étaient surtout représentées par de jeunes 
individus, pour la plupart immatures, âgés 
de O et 1 an dont la longueur et le poids 
étaient relativement faibles (Figure 11). 

Ces derniers fréquentent souvent les ni1 ieux 
côtiers semblables aux barachois et surtout 
les zones h vegétation dense oh ils 
trouvent protection et nourriture (Orth et 
Heck 1980; Robertson 1977; Shenker et Dean 
1979). Les iieux représentes parni ces 
jeunes individus sont les plies rouges et 
les plies lisses comaunes aux quatre 
barachois, les poulaaons présents dans trois 
barachois, et les lançons récoltés dans le 
chenal d'entrée de Paspébiac et de Hopetovn. 

Les individus adultes des espéces 
conmerciales fréquentent également les si tes 
à lletude. Ces individus, qui sont souvent 
agés de 2 ans et plus, mesurent plus de 
150 mm et pése plus de 50 g. Parmi ceux-ci 
ltanguille, surtout représentée par des 
feaelles, est présente dans les 4 barachois 
durant l'été. Elle abonde, en général, dans 
les marelles, les estuaires et les baies 
dont le fond est herbeux (Cox 1921). Espéce 
catadroie, elle passe une partie de sa vie 
dans ces milieux et dans les rivihres et 
retourne en mer pour se reproduire. 
D'autres espéces d'iaportance comae l1éper- 
lan, la plie rouge, le lançon et certains 
gadidés ont été recueillies au stade adulte 
dans les barachois (Figure 12). Certains 
utiliseraient ces milieux principalenent 
pour s'y nourrir tandis que d'autres cornBe 
la plie rouge, pourraient également s'y 
reproduire. Cette espéce qui fraye en mai 
dans des eaux peu profondes sur un fond 
sablonneux (Leim et Scott 1976) utiliserait 
probablement le chenal d'entrée de Carleton 
comme site de fraie. Les concentrations 
d'adultes observées dans le fond du chenal 
au printemps, ainsi que l'abondance d'oeufs 
et de larves de cette espéce dans le planc- 
ton, à cette période, viennent appuyer cette 
hypothése. La récol te de nombreuses plies 
par des pêcheurs à la ligne au quai de 
Hopetovn au nois de nai, pourrait également 
être reliée A la fraie. Malgré le fait 
qu'aucun hareng adulte n'ait été pêché h 
Carleton au printemps, nous pensons que 
cette espéce fraye également dans ces eaux 
un peu plus tôt dans la saison. La présence 



Tableau 12. Nombre moyen de gastéropodes par gramme de phytomasse des principaux groupements 
végétaux recueillis au aois d'août 1984 dans les barachois. 

GROUPEMENT VEGETAL CARLETON BONAVENTURE PASPEBIAC HOPETOWN 

Zostera marina 

zone infralittorale 

marais 

Ulva sp. 

zone infralittorale 

marais 

Ruppia mari tima 

Juvens balticas 

Spartina al terniflora 

Algues filamenteuses - - 0.2 - 



Tableau 13. Effort de pêche, nombre d'espéces et abondance (nombre total d'individus) des 
poissons capturés au moyen de différents engins de pêche dans les barachois, au 
printemps et A l'été 1984. 

NOMBRE D ' ESSAIS NOMBRE D'ESPECES ABONDANCE 

Nasse 

Filets maillants 

Seine 

Verveux 

A la main 

Nasse 

Filets maillants 

Seine 

Verveux 

A la main 



Tableau 14. Conpos i t ion  s p é c i f i q u e  e t  abondance (nombre d ' i n d i v i d u s )  d e s  poissons r é c o l t é s  dans  
l e s  b a r a c h o i s  a u  pr intemps ( P )  e t  h l ' é t é  (E) 1984. 

Taxon Nom f r a n ç a i s  C a r l e t o n  Bonaventure P a s ~ é b i a c  H O D ~ ~ O V ~  
P E P E P E P E  

Clupéidés 
Cl upea harengus Hareng a t l a n t i q u e  

Salmonidés 
Salmo s a l a r  Saumon a t l a n t i q u e  
S a l v e l i n u s  f o n t i n a l i s  Omble de  f o n t a i n e  

Osnéf i d e s  
Osmerus mordax Eper lan  d 'Bmér ique  4 2 6 

Angui l l idhs  
Angui l l a  r o ç t r a t a  Angui l l e  d'Amérique 1 O 5 1 

Cypr inodont i d é s  
Fundulus h e t e r o c l  i t u s  Choquemort 

G a s t é r o s t é i d é s  
Apel t e s  quadracus E p i n o c h e A 4 é p i n e s  9 344 5 53 
Gas te ros teus  a c u l e a t u s  Epinoche h 3 é p i n e s  992 1439 2217 295 
Gas te ros teus  v h e a t l a n d i  Epinoche t a c h e t é e  60 
Pungi t i us pungi t i us  Epinoche h 9 bpines 11 1 25 

Gadidés 
Gadus morhua Morue f ranche  1 O 
Hicrogadus tomcod Poulanon a t l a n t i q u e  399 4 

Ammodytidés 
Ammodytes americanus Lançon d'Amérique 

Athér i n é s  
Menidia menidia Capucet te  

Co t t  idés 
Myoxocephal us  aenaeus Chaboisseau bronzé 

P leuronec t  i d é s  
L i o p s e t t a  putnami P l i e  l i s s e  9 49 
Pseudopleuronectes  

amer i canus  P l i e  rouge 3 43 238 

TOTAL 1005 3435 2229 815 4 256 638 736 



Carleton (104) * 59 

Bonaventure (182)* * 

Hopetown (171) 

AGE LONGUEUR POIDS SEXE 
(mm) (g) 

* Nombre  de  polssons pesés  = 102 
9 + Nombre  de  polssons ~ e s 6 s  = 169  

Fiqllr~f 11. Frequence d'abondance ( ' % )  des d i f fk ren tes  clas: jes cl'àqe, d e  lonqueur, de poids ? t  \j? 
sexe pour l e s  espèces de poissons commerciales. L'histoqramme hachuré représente l e s  
.3nquilles qui n 'ont  pli Gtre iqbes e t  le c h i i t r e  en t re  parenthési?s e s t  l e  iioinor;: t.)t.;i 
d '  individus analysés.  



de noabreux oeufs de hareng dans le plancton 
et dans les estomacs de plies rouges 
récoltés à cette période nous le suggère. 

Les salmonidés ont été identifiés dans 
les deux barachois qui ont un apport d'eau 
douce relativement important (Figure 12 1 .  
La rivière Bonaventure est reconnue comme 
une excellente rivière à saumon 
(Salmosalarl où plus de 500 adultes 
effectuent une migration chaque année 
(Carter 1968). Dans le cadre de cette 
étude, on y recueillait, au printemps, de 
jeunes sauaons et ombles de fontaine tandis 
qu'A l'été, on y récoltait également des 
saumons adultes. A Hopetovn, à l 'embouchure 
de la rivière de Saint-Godefroi, nous avons 
récolté à l'été des ombles de fontaine en 
na jorité adultes. Ces esphces anadromes 
ut il isent probablement ces barachois comme 
un lieu de transition entre la mer où elles 
grandissent et la rivière où elles frayent. 

Densité et réqularité 

Les barachois de Hopetovn et de 
Bonaventure présentent les indices de 
diversité et de régularité les plus élevés 
(Tableau 15). Ceci refléterait, au niveau de 
la diversité, une plus grande stabilité de 
ces milieux à cette période de l'année 
(Legendre 1973) et au niveau de la régula- 
rité un meilleur équilibre du peuplement 
(Dajet 1976). Les faibles indices observés 
h Paspébiac sont probablement dus h la 
dominance du lançon qui compose alors plus 
de 62% de l'échantillon. 

Réqime alimentaire 

Les espèces de petite taille comme les 
épinoches et le choquemort sont 
essentiellement omnivores (Leim et 

Scott 1972 1. Elles se nourrissent principa- 
lement de proies abondantes dans le milieu, 
que ce soit au niveau plancton (Tableau 71 
on benthos (Annexe 91, Les principales 
proies de ces espèces sont les crustacés, 
amphipodes et copépodes, les oeufs 
d'invertébrés et les nématodes (Figure 131. 
Les régimes alimentaires varient selon les 
esphces. 

Les stades juvéniles des espèces 
commerciales ont un régime alimentaire assez 
varié qui peut comprendre, comne chez le 
poulamon, de dix h treize proies différentes 
(Figure 13). Chez ce dernier, l'amphipode 
est la proie dominante. Chez les jeunes 
plies rouges, le nombre de proies peut aller 
jusqu'à douze pour les individus d'âge O+ h 
Bonaventure. Les crustacés, isopodes, 
copépodes et ostracodes, ainsi que les 
pélécypodes que 1 'on retrouve en abondance 
dans les barachois, dominent leur régime 
alimentaire. Les plies lisses juvéniles, 
dont la dihte est moins diversifiée, ont une 
alimentation différente de la plie rouge 
surtout à Bonaventure et h Hopetovn où elles 
se nourrissent principalement d'oeufs 
d'invertébrés et de mysidacés, Le jeune 
lancon, de son côté, consomme presque 
exclusivement des copépodes. 

Les individus adultes d'espèces 
commerciales dont le régime alimentaire 
fut analysé, semblent plus sélectifs dans 
leur nourriture (Figure 13). L'éperlan 
préfère les amphipodes et les jeunes 
poissons. A Bonaventure, on note la 
présence de jeunes harengs mesurant de 55 A 
60 mm de longueur, dans plusieurs estomacs 
d'éperlans prélevés dans le bassin d'entrée 
(Figure 14). Ces jeunes poissons non 
identif iés par d'autres échantillonnages 
pourraient résider dans cette partie du 
barachois ou avoir été consommés h l'ex- 
térieur. A Hopetovn, le lanqon abondant 
dans ce barachois, domine le régime 
alimentaire de l'éperlan. L'anguille 
consomme un grand nombre d'oeufs de poisson 



Tableau 15. Indice de d ivers i té  de Shannon-Weaver (Hl e t  de régular i té  de Pielou ( J )  estimés pour 
des échantillons de poissons récoltés par l e  verveux A l ' é t é  1984 dans l e s  barachois. 

NOMBRE 
STATION D ' ESPECE H J 

Carleton 

Bonaventure 

Paçpébiac 

Hope tovn 



CARLETON 

HOPETOWN -.fi,: 

E'igiare 12, Localisation des prises de poissons d'espèces commerciales dans les barachois. 



PROIES 

CARLETON 

Gast Aropodes 
Polychbtes 
Amphipodes 
Cop6podes 
Mcapode8 
Isopodw 
Mysidacés 
Insectes 
Poissons 
Autres 

BONAVENTURE 

NAmertes 
Polychbtes 
Anphipodes 
Cop6podes 
DAcapodes 
Mysidacés 
Ostracodes 
Insectes 
Oeufs invert AbrAs 
Oeufs Poissons 
Autres 

NBmatodes 
P616cypodes 
Amphipodes 
CopApodes 
Décapodes 
lnsectes 
Oeufs invertebres 
Poissons 
Autres 

HOPETOWN 

NAmatodes 
NAmertes 
Polychbtes 
Amphipodes 
Cop6podes 
ûécapodes 
Mysidaces 
Ostracodes 
lnsectes 
Oeufs inver tébrés 
Poissons 
Autres 

6 3 
ESPÈCES DE POISSON 

EPERLAN 
A 

50 50 50 50 50 50 50 

COMPOSITION ( % - )  

Fiqiire 13. Composition du régime al iment~ire iles principales espPces de poissons récol t6es dzns 
les barachois h l'été 1984. A: adultes; J: juvéniles, 

I 

PINOCHE 
EqNES 

Ii 

.Ii . 
OMBLE DE 
W T A I N E  - 
II 
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A 

X 

- 
- - 
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A 

• 

EPINOCHE 
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- 

PLlE LISSE 
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II 

- 
X 

PLlE ROUGE 

A 

- 
- 
I 

- 
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et d'invertébrés mais les décapodes et 
mysidacés sont les proies les plus souvent 
observées dans leurs estomacs. Les poulamons 
adultes de Car leton se nourrissent exclusive- 
ment de crevettes de sable (Crangon 
septeiispinosus) , décapode prolifique dans les 
milieux à zostére marine de ce barachois, 
Le régime alimentaire de la plie rouge âgée 
de plus de 4 ans et pêchée à Carleton en 
mai, se compose principalement de 
polychétes, abondantes dans ce barachois. 

Les jeunes sauions récoltés en mai à 
Bonaventure avaient comme contenus stomacaux 
des larves d'insectes qui composent généra- 
lement leur diéte (Leim et Scott 1912) et 
des Nereis sp., polychétes qui abondent dans 
ces eaux (Figure 139. Tous les saumons 
adultes capturés dans le même barachois en 
juillet-août avaient des estomacs vides. 
Cette espéce, lorsqu'elle pénètre en eau 
douce pour frayer, ne se nourrit plus (Leim 
et Scott 1912). Tous les jeunes ombles de 
fontaine récoltées dans les barachois de 
Bonaventure et Hopetovn avaient &galement 
des estomacs vides en mai tandis qu'en 
juillet-août, elles aangeaient principalement 
des néaertes et des insectes. 

La composition du régime alimentaire 
des principales espbces de poissons dans les 
barachois est présenté A l'annexe 12. 

CONCLUS ION 

La présente étude fait ressortir, d'une 
part, les différences qui existent d'un 
barachois à un autre, au niveau des 
paramètres mesurés et, d'autre part, 
l'utilisation de ces milieux par différentes 
expbces de poisson. 

Les di EEérences fondamentales mesurées 
dans les quatre barachois étudiés, reposent 

principalement sur les échanges aer- 
barachois propres A chaque iilieu. Ces 
4ehanges sont influencés par deux facteurs: 
lsapport d'eau douce et Pa section du chenal 
de la passe, L'apport d'eau douce, en plus 
d'affecter la dynamique, corne c'est le 
cas h Bonaventure, influence directement les 
caractéristiques physico-chimiques des 
barachois, La section de la passe déteraine 
la quantité d'eau qui pénétre et sort de la 
lagune. Ces échanges, de par l'influence 
qu'ils ont sur les parambtres physiques et 
chiaiques, affectent la qualité du milieu au 
niveau des ressources biologiques. 

Les barachois sont utilisés par le 
poisson. Ils constituent des zones de 
passage et de transition pour les salaonidbs 
et l'anguille et des zones de reproduction, 
d'alevinage et de nutrition pour un bon 
nombre dtespéces commerciales de la baie des 
Chaleurs. Si les échanges sont entravés par 
des obstacles artificiels tels que des 
routes, des quais, des remblaiements et des 
rejets d'eaux usées, le ailieu et les 
conununautés qu ' ils supportent peuvent être 
sérieusement perturbés. 

Compte tenu de la diversité biologique 
observée dans cette étude et de l'utilisa- 
tion des barachois par des ressources 
halieutiques, il sera opportun dans le Eutur 
de procéder h des études similaires dans 
d'autres barachois de la région d'une part, 
afin de mieux documenter leur écologie et 
leur rôle comme habitat du poisson et, 
d'autre part, a£ in de mieux les protéger 
contre tout facteur qui pourrait altkrer 
leur intégri té biologique. 
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iinrie1.e 1. [ $pa r t i t i on  spatio-tespot-elle des divers types d'échantillonnage e f f ec tu i s  dans l e s  barachüis ( P  = printeaps,  21 au 30 mai 1904; E = 
$ t é ,  26 .juillet au b d o s t  1984; H = hiver,  16 au 17 janvier 1985). 

Çediaients 
C a u i a r i t j  
Physi iu- i t~ ia ie  
Vdgdtation: - Harais 

- Autres 
Faune benthiqlle 
i i i p l a n i t o r ~  
poi,j;~:~ns: 
- Nzsse 
- Fi l e t s  saillants 
- Seine de plaqe 
- Ver,e,, 

Çeditiienti; 
Coiliants 
Phys i co -ch i~ ie  
Vegitation: - i da ra i~  

- Autres 
Fiune benthique 
Zoüplanctvn 
p -  - . , I J ~ ~ ~ I J ~ . ; :  

- thsse  
- Filet;  inaillant; 
- seine de plage 
- Y ~ ~ V ~ I J X  
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Annexe 1. Répartition spatio-temporelle des divers types dléchantillonnage effectués dans les barachois (P = printeips, 21 au 30 mai 1984; E = été, 26 
juillet au 6 août 1984; H = hiver, 16 au 17 janvier 1985). (suite) 

Stations 
1 2 3 4 5 6 7 8 9 10 11 12 13 14 15 16 17 18 19 20 21 22 23 24 25 26 27 28 29 

Paspébi ac 

Çbdi ment s P P P P P P  E P  P E E 
Physiro-chimie PE PE PE PE PE PE 
Végétation: - Marais PE PE PE PE PE PE PE 

- Autres 
Faune benthique PE PE PE PE PE 
Zoùplancton PE E 
Poissons: 
- Nasse P PE E PE E PE E 
- Seine de plage 
- Verveux 

E E E  
P P P  

E 

Sédiaents 
Cour an t s 
Physico-chimie 
Véqktation: - flarais 

- Autres 
faune benthique 
Zooplancton 
Poissons: 
- Nasse 
- filets saillants 
- Seine de plage 
- Verveux 

P P P P P P P E E P P E P B  E E E E  
PE 
PEH PE PE PE PE . PE PE 

PE PE PE PE PE PE PE 
E E E 

PE PE PE PE PE PE 
PE PE PE 



d n n ~ l e  2 .  Données relatives A l'éihantillunnage de zooplancton d a n s  les quatre barachuis ~u printemps et .A l'été 1984. 

STATION DATE HEURE MARkE* DURtE DU VOLUflE 
TRAIT  F I L T R k  

il ATE HEURE MARkE* DURtE  DU VOLUME 
T R A I T  F I L T R t  
(flin) ( in3 1 

CARLETON 



Annexe 3. Données relat ives  A l'échantillonnage ichtyologique effectué dans les  quatre barachois, 
au printemps e t  A 1'Bté 1984. 

CARLETON 

ENGIN STATION DATE HEURE DE DURBE PRISES 
HISEAL'EAU (hi  

Nasse 
5 Gasterosteus aculeatus 
4 Gas terosteus aculeatus 

176 Gasterosteus aculeatus 
1 Fundulus heterocl itus 

143 Gasterosteus aculea tus 
1 Apeltes quadracus 

175 Gasterosteus aculeatus 
3 Apeltes quadracus 

10 Gasterosteus aculeatus 
2 A p l t e s  quadracus 

225 Gasterosteus aculea tus 
21 Gasterosteus aculeatus 
3 Apel tes  quadracus 

233 Gasterosteus aculea tus 

F i le t s  maillants 
Hailles 6.4 CM 1 1 Pseudopl euronectes 

americanusf 

Hailles 11.5 cm 1 2 Pseudopleuronectes 
asericanus 

Seine de plage2 1 

Nasse 
3 Gasterosteus aculeatus 

4 Gasterosteus aculeatus 
1 Apeltes quadracus 
6 Gasterosteus aculeatus 
2 Fundul us heterocl i tus 
1 Apel tes  quadracus 

F i l e t s  a a i l l an t s3  
Hailles 2 .5 -10 .2  cm 1 4 Osnerus sordax 

10 Gadidae4 



Annexe 3 .  Données relat ives  A 1 ' bchantillonnage ichtyologique ef fectub dans les  quatre barachois, 
au printemps e t  A l ' b t b  1984. ( su i t e )  

CARLETON (sui t e  1 

Seine de plage 7 27/7 16: 10 

Verveux 

750 Gasterosteus aculeatus 
2 Apeltes quadracus 
1 Pungi t i us pungi t i us 

306 Gasterosteus aculea tus 
4 Pundul us he terocl  i tus 
1 Apeltes quadracus 

99 Gasterosteus aculeatus 
33 Henidia ienidia  
18 Apeltes quadracus 

1 000 Henidia aenidia 
20 Fundulus heterocl i tus 

4 Apeltes quadracus 
1 Gasterosteus aculeatus 

163 Gasterosteus aculea tus 
12 Henidia nenidia 
11 Pundulus heterocli  tus 
6 Apeltes quadracus 
1 Pungi t i us pungi t i us 

51 Apeltes quadracus 
31 Gasterosteus aculeatus 
20 Hicrogadus tomcod 

7 Pungi ti us pungi ti us 
3 Pseudopleuronectes 

aiaericanus 
2 Liopsetta putnaai 
2 Fundulus he terocl i tus 
1 Amaodytes americanus 
1 Anguilla ros t ra ta  
1 Clupea harengus 

379 Hicrogadus torncod 
280 Pundulus heteroclituç 
260 Apeltes quadracus 
76 Gasterosteus aculeatus 
40 Pseudopleuronectes 

a~e r i canus  
9 Anguilla rostrata  
7 Liopsetta putnami 
2 Pungi t i us pungi t i us 

Spécimen perdu Uti l isée dans de mauvaises conditions climatiques 
Nombreux crabes tourteaux dans les f i l e t s  Squelettes seulement 



Annexe 3. Données re la t ives  A l 'échantillonna e ichtyologique effectué dans les  quatre barachois, ! au printemps e t  A l ' é t é  1984. (sui  e l  

BONAVENTURE 

ENGIN STATION BAT E HEURE DE DURPE 
IlISEAL'BAU ( h l  

PRISES 

20.0 
- A  

1 Gasterosteus aculeatus Nasse 
LU. U 
18.0 91 Gasterosteus aculeatus 
21.5 
17.5 7 Gasterosteus aculeatus 

1 Apeltes quadracus 
19.0 
24.5 108 Gasterosteus aculeatus 

1 Pun i t i u s  pungitius 
20. O 8 C a s e r  os teus aculea tus 
20.5 2 Gasterosteus aculeatus 

F i le t s  Haillants 
Hailles 6.4 cm 4 

2 000 Gasterosteus aculeatus 
4 Apeltes uadracus 
4 Salm0 sa?ar 
2 Salvelinus fon t ina l i s  

Seine de plage 2 8 

Nasse 24.5 30 Casterosteus aculea tus 
2 Fundulus heterocli  tus 
1 Gasterosteus vhea tlandi 

23.0 1 Casterosteus aculea tus 
24.0 1 Pundulus heterocli  tus 
24.0 1 dpeltes quadracus 
63 .O 1 Apeltes uadracus 

I ~ s t e r o s b u s  acuieatus 
36.0 8 Casterosteus aculea tus 
61.5 4 Gasterosteus aculeatus 
61,5 1 Casterosteus aculeatus 
39.5 70 Gasterosteus aculeatus 

3 Anguilla rostrata  
I Hicrogadus tomcod 

Fi le t s  m i l l a n t s  
Hailles 2.5-10.2 CS 3l 31.5 4 Pseudopleuronectes 

anerlcanus 
1 Osnerus aordax 

30. O 5 Osaerus aordax 
1 Pseudo~leuronectes 

aiser icànus 
22.0 5 Salvelinus font inal is  

1 Salno s a l a r  

Hailes 6.4 cm 6 

Verveux 25 

19 .O 1 Salno salar  

48.0 233 Pseuaopleuronectes 
aaerlcanus 

180 Gas terosteus aculeatus 
59 Gasteros teus vhea tland i 
51 Apeltes quadracus 
49 Llopsetta putnami 
48 Anguilla rostrata  
25 Pun i t i u s  pungitius 
4  unl lu lus heterocll  tus 
3 Hicrogadus tomcod 

l Nombreux crabes tourteaux dans les  f i l e t s  



Annexe 3. Données re la t ives  8 l'échantillonnage ichtyologique ef fectué dans les  quatre barachois, 
au printeips e t  B l ' é t é  1984. ( su i te )  

HOPEPOW 

ENGIN STATION DATE HEURE DE DURBB PRISES 
HISBALtBAU (h l  

Nasse 1 Gasterosteus aculeatus 
1 Apeltes quadracus 

36 Gasterosteus aculeatus 
9 Fundulus heterocli  tus 
2 Pungi t i us punqi t i us 
1 Gasterosteus vheatlandi 

131 Gasterosteus aculeatus 
1 Pungi t i us pungi t i us 

1 Apeltes quadracus 

Seine de plage 7 
10 
1 2  

29 Gas teros teus aculea tus 
358 Gasterosteus aculeatus 
68 Gasterosteus aculeatus 

Nasse 1 Gasterosteus aculeatus 

6 Fundulus heterocli tus 
2 Gasterosteus aculea tus 

30 Gasterosteus aculeatus 
11 Pundul us heterocl i tus 

1 Pungi tius pungi tius 
1 Gasteros teus aculea tus 
1 Hyoxocephal us aeneus 
1 Pseudopleuronectes 

americanus 

Pi lets  i a i l l an t s  
Mailles 2.5-10.2 cm 17 2 Pseudopleuronectes 

amer icanusl 
1 Osierus isordax 



Annexe 3, Données t e l a t  ives A 1 léchant illonnage ichtyologique effectué dans les  quatre barachois, 
au printemps e t  A l 'été 1984. ( su i t e )  

HOPETOWN ( su i te  1 

Verveux 

Verveux 

1 02/8 21:OO 17. O 74 Fundulus heterocli tus 
69 Gasterosteus aculeatus 
30 Gasterosteus vhea tlandi 
17 Anguilla rostrata  
1 4  Hicrogadus toacod 
8 Pseudopleuronectes 

amer icanus 
6 Liopsetta putnaai 
6 Osmerus sordax 
5 Pungi t i us pungi t i us 
4 Amnodytes asericanus 
1 A p l t e s  quadracus 

10 03/8 16:30 24.0 161 Gasterosteus aculeatus 
88 Anguilla rostrata  
59 Hicrogadus toeicod 
46 Pungi tius pungi tius 
30 Gasterosteus vheatlandi 
15 Salvelinus font inal is  
15 Osnerus nordax 
1 2  Liopsetta putnami 
8 Pseudopleuronectes 

amer i canus 
7 Fundulus heteroclitus 
1 Hyoxocephalus aeneus 

Spbcinens perdus 



Annexe 3 .  Données relat ives h 1 léchant illonnage ichtyologique effectué dans les  quatre baracho is ,  
au printeips e t  B l ' é t é  1984. ( su i t e )  

PASPBBI AC 

ENGIN STATION DATE HEURE DE DURBE PRISES 
HISE A L'EAU (h)  

Nasse 

Seine de plage 

Nasse 

Verveux 

2 Gasterosteus aculeatus 
2 Fundulus he terocl i tus 

1 Fundulus heterocl i tus 
91 Fundulus heterocli  tus 
1 Gasterosteus aculeatus 

4 Fundulus heterocl i tus 
40 Pungi t i u s  pungi t ius  
36 Fundulus heteroclitus 
1 Gasterosteus aculeatus 

31 Fundulus heterocl i tus 
1 Gasterosteus aculeatuç 
1 Gas terosteus vhea tlandi 
1 Fundulus heterocli  tus 

3 0  Amodytes americanus 
5 Pundulus heterocli  tus 
4 Gasterosteus aculeatus 
3  Liopsetta putnami 
2 Pseudopleuronectes 

aaiericanus 
2 Gadus ieorhua 
1 Anguilla rostrata  
1 Pungitius pungitius 



Annexe 4. Granulométrie e t  iiporhnce relative de la matibre organique dans les  sédiients des 
barachois échantillonnés au printemps e t  il l ' é t é  1984. 

iiatibre Granuloi&trie (b) 
organique 

Station ( %  du poids Sable Gravier S i l t  Argile 
total)  

Car le  ton 
1 
3 
4 
5 
6 
7 
8 
9 

10 
11 
12 
13 
14 
15 
16 
17 
18 
24 
2 5 
2 7 
2 8 

Bonaventure 
2 
3 
4 
5 
6 
7 
8 
9 

1 O 
11 
11 
12 
13 
14 
15 



Annexe 4. Granuloiétrie et iiportance relative de la iatiere organique dans les sédiments des 
barachois échantillonnés au printemps et A l'été 1984. (suite) 

üat iére Granuloiétr ie ($1  
organique 

Station (% du poids Sable Gravier Silt Argile 
total) 

Pasdbiac 
1 
2 
3 
4 
5 
6 
8 
9 

10 
11 
13 

Howtovn 
2 
3 
6 
7 
9 

12 
14 
14 
15 
16 
17 
18 
19 
2 O 
21 
22 
2 3 
24 



Carleton 

Annexe 5. Courbes qranulométr iques pour di Efécentes stations des quatre barachois 
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Carleton 
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Annexe 5 .  Coiirbes qranuloaétr iqiies pour d i f  £&rentes s t a t ions  des quatre barachois. ( s u i  t e )  



Diamdtre des grains (phi) 

Annexe 5, Courbes qranulométr iques pour diffbrentes stations des quatre barachois. (sui t e )  
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Annexe 5 .  c7ourbes qranulota4tr iques pour différentes s ta t ions  des qilatre barachois. (sultz) 



Bonaventure 

Diamètre des grains (phi) 

Annexe 5. Courbes qraniiloabtr iques pour différentes stations des quatre barachois. (sui te) 



Bonaventure 

Diamètre des grains (phi) 

Annexe 5. Coiicbes qranulométriques polir différentes stations des quatre barachois. (sui te) 



8 1 

Hopetown , station 1 , 27 et 28 mai 

H A E  

.\nnexe 6 .  Pvolut  ion des  pdrarnbtres physiques e t  c o u r ~ n t o l o q i q u e s ,  au c o u r s  des  heiires 
d ' e n r e q i s t r e m e n t s  des courantométres  dans l a  passe des barachoiç au printemps e t  h 
l ' P t 6  1984. IJ e t  V r e p r b s e n t e n t  l e s  composantes l o n q i t u d i n a l e s  e t  l a t h r a l e s  de la 
v i t e s s e .  La d i r e c t i o n  e s t  indiqube par r a p p o r t  d u  v r a i  nord. 



Hopetown,station 1, 2 et 3 août 

HAE 

Annexe 6 .  Évollit ion des p a r ~ m P t r e s  phys iqlles e t  couran to loq iques ,  au c o u r s  d e s  heures  
d ' e n r e q i s t r e m e n t s  d e s  courantométres  dans l a  passe des  barachois  au pr intemps e t  d 
l ' h t é  1 3 8 4 .  11 e t  V r e p r é s e n t e n t  l e s  composantes lonqi t i id ina les  e t  lat!!rales (le 1~ 
i t e .  [,,I d i r e c t i o n  e s t  indiquée par r a p p o r t  au v r a i  nord. ( s u i t e )  



Bonaventure, station 1 , 24 et 25 mai 
œ 
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X - 
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W l- 
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g $ 

H A E  

Anneno 6. t v o  lut ion des pardmPtres physiques e t  courantologiques, ;tu cours des heures 
d 'enregistrements des courantom4tres dans l a  passe des barachois au printemps e t  h 
l ' e t 4  1984. [J e t  V r e p r k e n t e n t  l e s  compo~cantes lonqitudindles e t  1a tSra les  de 1) 
!fi  t e s s c .  [.a d i r ec t ion  e s t  indiqiitie par rapport  d u  v r a i  nord. ( s u i t e )  



Bonaventure , station 1 , 30 juillet au -1 août 
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Annexe 6. Évolut ion d e s  pdraml-tres physiques e t  couran to loq iq i ies ,  au cours  d e s  heures  
d ' e n r e g i s t r e m e n t s  des courantombtres  dans l a  passe d e s  barachois  au printemps e t  h 
l ' h t15  1381. If e t  reprlssentent  l e s  composantes l o n g i t u d i n a l e s  e t  l . j t h r a l e s  rie ld 
v i t e s s e .  La d i r e c t i o n  e s t  indiqube par r a p p o r t  au v r a i  nord. ( s u i t e )  



Carleton, station i, 21 au 22 mai 
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Annexe b .  Évolut ion de; paramPtres physiques e t  courdnto loq iques ,  au cour; des  heures  
d ' e n r e q i s t r e m e n t s  des  courantomPtres dans l a  passe d e s  barachois au printemps e t  à 
l ' $ t é  1 3 8 4 .  II e t  V r eprbsen ten t  le; composantes l o n g i t u d i n a l e s  e t  l a t é r a l e s  rie 1,j 
i :  I,d !lir?(:t  ion e s t  indiquee par rappor t  au i ~ r a i  nord. ( s u i t e )  
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Carleton, station 1, 26 au 28 juillet 
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Annexe 5. Bvol~ition (les parùmlitrez physiques e t  courantoloqiqucs, ,3u cours des heures 

d 'cnrc(] is t teaents  des courantonétres dans la passe des bdrachois au printemps e t  h 
l l l!Lé 1 3 9 4 .  II e t  I I  représentent les compos~ntes lonqi t i~dindles  e t  latr i tales lie l a  

t.csc;e. Ld c f i r e ~ t i o n  t!5t indiquée par  rapport a u  v ra i  nord. ( s u i t e )  



Annexe 7. Donnees physico-chimiques recueillies dans les eaux de surface des barachois A marée haute (Hl et marée basse (0) .  Les 
donnbes entre parentheses proviennent des enregistrements des courantoaktres au printemps (21 au 30 mai) et A % s & t k  
(26 juillet au 6 août) 1984 ainsi que l'hiver (16 au 17 janvier) 1985. 

Station Heure Chlorophylle NO3 Si03 CaCUi pH 02 D2(X) Teapérature Salinité 
(yg/l) (meqil) (aeqll) (~gll) (mgIl) (PP~) ( 'Cl (0100) 

CARLETON 

Printemps 



7. Données physico-chimiques recueillies dans les eaux de surface des barachois A rarée haute (Hl et aarée basse (0). Les 
dannees entre parentheses proviennent des enregistrements des courantomdtres au printemps (21 au 30 mai) et A l'été 
(26 juillet au 6 août) 1984 ainsi que lthiver (16 au 17 janvier) 1985. (suite) 

Station Heure Chlorophylle So4-' NOa Si03 CaCOi pH OZ Oz(Z) Température Salinité 
(lg11) ) (reqll) (meqll) (ygll) (mgIl) (PP~) ( 'Cl (0100) 

CARLETON 

CARLETON 



Annexe 7. Donnies physico-chiriques recueillies dans les eau% de surface des barachois A rarée haute (Hl et rarée basse (BI. les 
donnees entre parenthises proviennent des enregistreaents des courantorttres au printeips (21 au 30 rai) et A l'été 
(26 juillet au 6 août) 1984 ainsi que l'hiver (16 au 17 janvier) 1985. (suite) 

Station Heure Chlorophylle S04-2 NU5 SiOs CaCOi pH O2 Oz(Z) Température Salinité 
(ygll) ) (reqll) (aeqll) (ygll) (igll) ( P P ~ )  ( 'Cl (0100) 

-- - 

BONAVENTURE 

Printemps 

1H 
1B 

3H 
3B 

11H 
110 

4H 
4B 

6H 
60 

5H 
5B 

1bH 
160 

1 OH 
10B 

2 

19 



7. Donnies physico-chimiques recueillies dans les eaux de surface des barachois A iarde haute (Hl et rarée basse (BI. Les 
donnees entre parentheses proviennent des enregistrements des cuurantar~tres au printerps (21 au 30 rai) et A l'et4 
(26 juillet au 6 août) 1984 ainsi que l'hiver (16 au 17 janvier) 1985. (suite) 

Station Heure Chlorophylle NO; SiOs CaC0; pH 02 OZIZ) Terpérature Salinitd 
(yg/l) 1 e q l  e q l  I l  (rgll) (PP~) ( 'C) (0100) 

BONAVENTURE 

gg 

1H 

18 

4H 
48 

6H 
68 

10H 
1 OB 

16H 
168 

2 

19 

BONAVENTURE 

Hiver 

20 



Annexe 7. Données physico-chimiques recueillies dans les eaux de surface des barachois A rarde haute (Hl et earde basse (8). Les 
donnees entre parentheses proviennent des enregistrements des courantomdtres au printemps (21 au 30 mai) et A l'et4 
(26 juillet au 6 août) 1984 ainsi que l'hiver (16 au 17 janvier) 1985. (suite) 

Station Heure Chlorophylle Ç04-2 NO: Si03 CaCOj pH 0 2  02(X) Temperature Salinite 
(lg/l) ) iieqll) iieqll) (ygli) (mgil) (PP~) ( OC) (0100) 

Printemps 

PASPtB IAC 



Annexe 7. Donnies physico-chiriques recueillies dans les eaux de surface des barachois 4 larde haute (Hl et iarde basse (0). Les 
donnees entre parenthéses proviennent des enregistrerents des courantorétres au printemps (21 au 30 rai) et A l'et4 
(26 juillet au 6 août) 1984 ainsi que l'hiver (16 au 17 janvier) 1985. (suite) 

Station Heure Chlorophylle NOj SiO3 CaCOj pH On 02(Z) Terpdrature Salinitd 
(vgll) ) (reqll) (reqll) (ygll) (rgli) (PP~) ( 'Cl (0100) 

4 19: 11 6.8 44.8 1.6 121.3 8.3 10.8 146 23. O 25.0 

5 15:41 2.6 44.8 3.0 128.6 8.2 12.2 168 24. 0 25. O 

9 17:45 2.9 44.8 3.3 118.1 8.4 12.4 172 25.0 24.0 

HOPETONN 

Printemps 

2H 14: 15 O. 2 15.1 101.1 7.9 

28 09: 30 0.5 O. 1 103.7 7.8 



Annexe 7. Donnees phyçico-chimiques recueillies dans les eaux de surface des barachois rarée haute (Hl et rarée basse (BI. Le5 

donnees entre parenthises proviennent des enregistrerents des couranturdtrer au printerps (21 au 30 rai) et B I1ltl 
(26 juillet au 6 août) 1984 ainsi que l'hiver (16 au 17 janvier) 1985. (suite) 

Station Heure Chlorophylle NOS SiOS CaC03 pH 02 O1(Z) Terperature Salinite 
(pgll) ) iieqll) (ieqll) (ygll) (rgll) (PV) ( 'Cl (O/OO) 

HOPETOWN 

9 12:40 

HOPETOWN 



Annexe 8 ,  Superf ic ie  des groupements végdtaux (ha )  des barachois. 

CARLETON BONAVENTURE 

Spar t ina  a l t e r n i f l o r a  (0.8) 
Spar t ina  patens (2 .3 )  
Plantago maritima (1 .5)  
Ruppia maritima (0 .8 )  

Spar t ina  a l t e r n i f l o r a  (0 .5 )  
Juncus b a l t i c u s  (15 .6)  
Carex paleacea (5.2 1 
Spar t ina  pec t ina t a  (23.5) 
Ligusticum scothicum (5 .2)  
Autres groupements (2 .1 )  

Zone i n f r a l i t t o r a l e  (154.7) 
Zone i n f r a l i t t o r a l e  (131.9) 

Grand bassin (97.1) 
Zostera marina (55.3) 
Sol nu (41.8) 

Delta de marée montante (16.0) 
Sol nu (15.2) 
Zostera marina (0.8 

Delta i n fé r i eu r  d u  t r i b u t a i r e  (15 .6)  
Ulva s p .  (13.2) 
Sol nu (1 .6)  

Zostera marina (0 .8)  

Delta supérieur du t r i b u t a i r e  (9 .7)  
Ulva sp.  (9 .7)  

Chenal (14 ,3  
Sol nu (13.9.) 
Fucus d i s t i chus  e t  
Chondrus cr i spus  ( 0.3 ) 
Zos t e ra  marina ( 0.1 ) 

P e t i t  bassin (2 .0 )  
Ulva sp. ( 1 . 2 )  
Sol nu (0.7) 
Zostera marina ( (0 .1 )  

Haut-Fonds (6 .6 )  

Chenal ( 41.7) 
Sol nu (26.3) 

Zone h Enteromorpha sp. e t  algues 
f i lamenteuses de l ' oues t  ( 2 . 2 )  

Sol nu ( 1 . 9 )  
Enteromorpha s p .  e t  algues 
f i lamenteuses (0.3) 

Zone A Enteromorpha sp .  (9 .0)  
Sol nu ( 1 . 4 )  
Enteromorpha sp.  (7 .6)  

Zone A Enteromorpha sp .  e t  a lgues  
f i lamenteuses de l ' e s t  ( 4 . 2 )  

Sol nu (2 .9)  
Enteromorpha sp.  e t  algues 
f i lamenteuses ( 1 . 3 )  

Delta de l a  r i v i é r e  (71.0) 
Sol nu (35 .0)  

Plage de gravier  recouverte 
diEnteromorpha sp .  ( 3 . 4 )  

Zone A Zostera marina (31.1) 
Sol nu (21 .6)  
Zostera marina (9 .0)  
Enteromorpha sp .  ( 0 . 5 )  

Plage de gravier  recouverte 
d ' a lgues  filamenteuses (1 .5 )  



Annexe 8. Superf ic ie  des  groupements vegetaux (ha )  des  barachois.  ( s u i t e )  

CARLETON BONAVENTURE 

Bassin se i i - fermé (16 - 8 )  

Bassin ferme (2 .4 )  
Sol nu (1.4) 
Ulva sp.  (0 .9 )  
En teromorpha s p .  ( 0.1 ) 

Sa l i so rn ia  europaea (6.2 1 
Spar t ina  a l t e r n i f l o r a  (8.7) 
$par t ina  patens (68.5) 
Autres groupeients (7.5 ) 

Hares e t  chenaux principaux ( 1 4  - 9 )  

Hares à Ruppia n a r i t i m  (5,O) 
Hares à algues f i l a i en teuses  ( 3 -7 1 
Chenaux à Ruppia na r i  t i s a  (6 .2)  

Zone i n f r a l i t t o r a l e  (18.7) 

Sol nu (18.7) 

Spart ina a l t e r n i f l o r a  (7.81 
Plantago nar i t ima (5 .6)  

Hares à Ruppia mar i t ina  (0 .2)  
Hares à Ulva sp .  (0 .7)  
Hares dénudees ( 5.5 1 
Chenal A Zostera a a r i n a  (0.2) 

Chenaux dénudes ( 0.7 
Spart ina patens (0 .9)  

Juncus ba l  ticus ( 0.4 
Autres groupeients (0.2 

Zone i n f r a l i t t o r a l e  (32.6) 

Sol nu (10.0) 
Zone h Zostera nar ina  h f e u i l l e s  

c ~ u r t e s  (11.5) 
Sol nu (9.1) 
Zostera aa r ina  ( 2.3 ) 
Ulva sp.  (0.1) 

Zone à Ulva sp .  (3 .8)  
Sol nu (2.7) 
Ulva sp.  (0.9) 
Zostera narina (0.2) 

Zone h Zostera marina d f e u i l l e s  
longues (7.3) 

Sol nu (4 .7)  
Zostera narina (2 .6 )  



Annexe 9. Densite d'organisres planctoniques (norbreslr3) ricoltes au flot (FI et au jusant (JI dans les 
stations des quatre barachois a I'dtude aux rois de rai et juillet-août 1984. L: larves; 
O: oeufs; 1: irratures; H: ratures; 6: presence d'oeufs de copépodes; E: prdsence dlexuvies. 
Un chiffre associe A F ou J indique un echantillonnage distinct. 

Taxon Station 1 9 12 5 
liarie F J F J J J J F 

Cnidaires 
Hydres 
Heduses 
Cténaires 
Nématodes 
Anne1 ides 
Polychétes 
Polychb tes L. 

Arthropodes 
Arachnides 
Crustaces 
Arphipodes 
Gaeraridis 

Corophiar sp. 
~ar inogarrarus  sp. 

Cirripédes nauplii 
Cirripbdes cypris 
Cladocires 
Copepodes 1. 

n. 
Decapodes 

Crangon 
septerspinosa 
Crevettes L ,  
Isopodes 
Jaera rarina 

Hysidaces 
Ostracodes 
Insectes 
Col leaboles 
Lépidoptires 1. 

Oeufs di inver tebris 
Poissons 

CIupea harengos O. 
C. harenyus L. 



Annexe 9. Densité dlorganisaes planctoniques (noibres/iai récoltis au flot (Fi et au jusant (Ji dans les 
stations des quatre barachois d l1étude aux mois de iai et juillet-août 1304. L: larves; 
0: oeufs; 1: iiiatures; 1: ratures; C: prisence d'oeufs de copipodes; E: présence dfexuvies. 
Un chiffre associe 4 F ou J indique un ichantillonnage distinct. (suite) 

CARLETON 

Taxon Station 1 3 12 5 
larie F J F J J J J F 

Brradytes sp. L. 1.02 0.11 0.14 
Uyoxocephalas 

aeneus L.  O. 16 
L i u ~ s e t t a  p u t n a r i  L. 0.16 0.03 
Pseudopleuro~eetes 
arericanas 0. 10.60 
P. arerinacus 1. 24.70 0.82 1.71 
Inconnu O. 0, 05 



Annexe 9. Densité d'organismes planctoniques (norbres/r3) recultés au flot (FI et au jusant (JI dans les 
stations des quatre barachois A lidtude aux rois de rai et juillet-août 1984. L: larves; 
0: oeufs; 1: irratures; H: ratures; C: présence d'oeufs de copépodes; E: présence dfexuvies. 
Un chiffre associe A F ou J indique un echantillonnage distinct. (suite) 

CARLETON 

JUILLET-AOUT 

Taxon Station 1 9 12 15 12 
riarée F1 F2 F J J J J 

Cnidaires 
Hydres 
Héduses 

Chaetognathes 
Néiatodes 
#ol lusques 
Pélécypodes 
Scaphopodes 

Annélides 
Polychdtes 
Polychdtes L. 

Arthropodes 
Crustacés 
Amphipodes 
Gamraridés 
Calliopius sp. 
Gorophiur sp. 
Ganna~as sp. 
iiarinogannarus sp. 

Cirripddes nauplii 
Cladocéres 
fvadne nordnanni 
Podon leuckar ti 

Copépodes I. 
Pl. 

De capodes 
Chionoece tes 
opilio L. 
Crangon 
septenspinosa 
Crevettes L ,  
Isopodes 
ldothea narina 
Idothea pbosphorea 
Jaera narina 

rtysidaces 



Annexe 9. Densité d'ùrganisies planctoniques (noebres/r3) r4coltes au flot (FI et au jusant ( J )  dans les 
stations des quatre barachois A I1dtude aux rois de rai et juillet-août 1984. 1: larves; 
0: oeufs; I:  irratures; H: ratures; C: presence d'oeufs de copépodes; E: presence d'exuvies. 
Un chiffre associe A F ou J indique un échantillonnage distinct. (suite) 

CARLETON 

JUILLET-AOUT 

Taxùn Station 1 9 12 15 12 
Harée F1 F2 F J J J J 

Ostracodes 8.94 11.40 162.98 15.65 
Insectes 
Collerboles 0. 20 
Plecoptires 1. O ,  04 
Diptires 
Ehironoiidés L. 0. 04 

Oeufs dlinvertébrés 49.09 108.09 43.45 345.40 14.22 121.34 115.63 
Poissons 
Inconnu O. 0. 24 0. 04 O. 78 O. 09 



Annexe Y. Densiti d1organisres planctoniques inorbres/r3) ricoitds au flot iF) et au jusant ( J I  dans les 
stations des quatre barachois h lritude aux mois de mai et juillet-août 1984. 1: larves; 
0: oeufs; 1: imaatures; H: ratures; C: prisence d'oeufs de copipodes; E: prksence dlexuvies, 
Un chiffre associe h F ou J indique un ichantillonnage distinct. (suite) 

BONAVENTURE 

Taxon Station 1 16 1 1  b 8 
liarie J F J J F J J F 

Nimatodes 
Annklides 
Polychites 
Oligochites 
Aeolosora 

Arthropodes 
Crustacis 
Amphipodes 
Gammaridis 
Garrarur sp, 
nar i~oqartarur sp. 

Cladocires 
Daphff ia  sp. 

Copepodes 1. 
H. 

Hysidacis 
nysir stenolepis 
Ostracodes 

Insectes 
Collemboles 
Eph4séropt4res 

1. 
n. 
Trichoptéres 1. 

n. 
Diptbres 1. 

n. 
Chironowidés L.  

P'JPes 
Cyclorrhapha 1. 
Heleidés 
Siiuliidis 1. 

neufs d i  invertébrés 



Annexe 9, Densité diorganisaes planctoniques (noabreslr3) récoltés au flot (FI et au jusant (JI dans les 
stations des quatre barachois h lldtude aux rois de rai et juillet-août 1984. L: larves; 
0: oeufs; 1: iaratures; i!: ratures; C: présence dioeufs de copdpodes; E: présence dsexuvies. 
Un chiffre associe h F ou J indique un echantillonnage distinct. (suite) 

BONAVENTURE 

JUILLET-AOUT 

Taxon Station 1 16 11  6 8 - - 
tlarée F J J J J1 J2 JI J2 

Cnidaires 
Hiduses 0.30 6.45 0. 25 O. 09 

Chaetognathes 10.57 0.51 
Neratodes 9.20 
Héeer tes 0. 09 
Bo% 1 usques 
Gast iropodes 40.76 29 .59  24.43 
l i t t o r i n a  sp. 
#arstonia 
decop ta 302,32 67.64 O. 80 

Pélécypodes 
Mya arenaria 375.99 

Anne 1 ides 
Polychétes 
Nereidae 

(lereis sp. O .  18 
Syilidae 

Parapianasyl l i s  
Iony icirrata 

Oligochites 
Aeolosona 

Arthropodes 
Arachnides 
Crustacés 
Amphipodes 
Gaamar ides 
Cailiopius sp. 0. 04 O. 25 
Cal l iopius  
1 aeviusculus 0. 07 
Corophius sp. 0.04 
Ga~rarur sp. 0.11 
jar i n o y a ~ ~ a r u s  sp, 11.07 

Cirripédes cypris 0. 16 0. 07 O. 25 
Cladoc$res 
Ivadne sp. O. 18 1.01 O. 18 2 .  ü4 
Poifon ;p .  0. 25 z " j ,  5'3 0.3b 0.51 



Annexe 9. Densité dlorganisees planctoniques (noibresli3) récoltés au flot ( F I  et au jusant ( J I  dans les 
stations des quatre barachois d l'étude aux sois de mai et juillet-août 1984. L: larves; 
0: oeufs; 1: isiatures; H: ratures; C: prisence d'oeufs de copipodes; E: pr4sence d'exuvies. 
Un chiffre associé d F ou J indique un échantillonnage distinct, (suite) 

BONAVENTURE 

JUILLET-AOUT 

Taxon Station 1 - 16 - 11 6 8 
Piarée F J J J J i  32 J1 J2 

Copgpodes 1. 
H. 

Décapodes 
Cancer sp. L. 
Crevettes 1. 
Euphausides L. 
Isopodes 
Idotea phosphores 

lîysidacés 1. 
Ostracodes 
Insectes 
Colle~boles 
Ephéeiroptires 
Plécoptéres 1. 
Coléoptires 1. 
Lépidoptéres 1. 
Diptéres fl. 
Chironoiidés larves 

P"pe5 
Zygoptéres 

Sipuncula 
Oeufs d'invertébrés 
Poissons 
Enchel yopus 
c i ~ b r i u s  L. 
Uraphycis chuss L. 
E, c i ~ b r i u j  OU 
U ,  chuss O. 
Tautoyofabrus 
adspersus L. 



Annexe 9, Densité d'organismes planctoniques (noabres/rJl récoltés au flot (FI et au jusant (JI dans les 
stations des quatre barachois A l'étude aux iois de iai et juillet-août 1984. L: larves; 
0: oeufs; 1: immatures; H: ratures; C: présence d'oeufs de copépodes; E: prisence d'exuvies. 
Un Chiffre associe A F ou J indique un échantillonnage distinct. (suite) 

Taxon Station 
Marée 

Cnidaires 
Hydres 
Héduses 
Cténaireri 
Hératodes 
Hol lueques 
6ast éropodes 
Littorina sp, 
Pélbcypodes 
llytilus edulis 

Anné 1 ides 
PolychPtes 
PulychPtes L.  
Arthropodes 
Arachnides 
Hydrecarina 
Crustaces 
Amphipodes 
Gaisarides 
Calliapius laeviusculus 
Garrarus sp, 
Orchorenella pinguis 

Hyperiides 
Hyperoche kroeyri 

Cirripddes nauplii 
CirripPdes cypris 
Cladocdres 
Evadne nordran i 
Padt~n sp, 
Copepodes 1. 

n, 
Décapodes 
Chionoeceter apilio L. 
Crevettes L. 
Isopodes 
iü'othia iarina 



Annexe 9. Densité dlorganisres planctoniques (nombreslr3) récoltés au flot (F) et au jusant ( J I  dans les 
stations des quatre barachois A lldtude aux rois de mai et juillet-août 1984, L: larves; 
0: oeufs; 1: iriatures; fi: matures; C: présence d'oeufs de copépodes; E: présence d'exuvies, 
Un chiffre associé A F ou J indique un échantillonnage distinct. (suite) 

PASPÉBIAC 

Taxun Station 1 21 
flarée J1 52 J 

Hysidacés 
dysis stenolepis 
îieotysis atericana 

Insectes 
iliptdres 
Chrironomidéç L. 

Oeufs di invertébris 
Poissons 
Clupea harengos L. 
Enchelyapaj cirbriuj 
E. citbrius L. 
E. cirbriur ou 
Uraphycis chuss O. 
Artodytes sp. L. 
Aspidophoraides 
tanupterigius L. 
Hippoglossaides 
platessoides L. 
f itanda ferrupinea 0, 
f iopsetta putnari L. 
Pseadopleoronec ter 
arericanas L. 
Inconnu O. 



Annexe 9. Densité dlorganisies planctoniques (nofibres/mJ) recoltes au flot ( F I  et au jusant ( J I  dans les 
stations des quatre barachois A l'étude aux rois de rai et juillet-août 1984. L: larves; 
O: oeufs; 1: iiiatures; H: natures; C: prdsence d'oeufs de copépodes; E: prdsenee d'exuvies. 
Un chiffre assosid A F ou J indique un échantillonnage distinct. (suite) 

JUILLET-AOUT 

Taxon Station 1 8 
larée F J F J 

Cnidaires 
néduses 

Chaetognathes 
Nematodes 
Ho1 lusques 
6astéropodes 

Hydrobia rinuta 
1 i t torina sp. 

P i l é  cypodes 
lacara bal thica 
üya arenaria 
üy t i lur  edul ir  

Annélides 
Polychetes 

Arthropodes 
Crustaces 
Aaphipodes 
Gaiaaridés 
Calliapius 
1 aeviuscul 
Garwrus sp, 
!!a? inaya~rapas sp, 

Cladocdres 
Padan sp. 

Copépodes 1. 
n. 

Décapodes 
Crangan 

septerspinosa 
Crevettes L .  
flysidacés 

i îys is  s tenolepis 
Ocl t racodes 
Echinoderaes 

Ophiures 
Oeufs d'invertébrés 



Annexe 9, Densité dlorganismes planctoniques (nombres/a3) récoltés au flot (FI et au jusant (JI dans les 
stations des quatre barachois d l'itude aux rois de mai et juillet-août 1984. 1: larves; 
O: oeufs; 1: iaaatures; H: matures; C: présence d'oeufs de copépodes; E: présence dlexuvies. 
Un chiffre associé d F ou J indique un échantillonnage distinct. (suite) 

PASPÉBI AC 

JUILLET-AOUT 

Taxon Station 1 
Harée F J 

Poissons 
f undalas 
heteracl i tus L. 
denidia nenidia L. 
Inconnu O. 



Annexe 9. Densite dJorganisaes planctoniques (norbreslr3) r4coltés au flot (FI et au jusant (JI dans les 
stations des quatre barachois d l'étude aux iois de rai et juillet-aoit 1984. 1: larves; 
0: oeufs; 1: iaratures; fi: ratures; C: prisence d'oeufs de copipodes; E: prisense d'exuvies, 
Un chiffre associe A F ou J indique un echantillonnage distinct. (suite) 

Taxon Station 2 7 17 
Haree F J F J F J 

Cnidaires 
Heduses 

Ctenaires 
N h a  todes 
Hol lusques 
Pé 1 é cy podes 
üacora bal thica 
iiytilus edulis 

Anne lides 
Polychites 

Ar  thropudes 
Arachnides 
Hydrocarina 

Crustaces 
Aaphipsdes 
fiamaarides 
Garrarus sp. 0.31 
üarinogarrarus sp. 8.58 
Hyperiidés 
Hyperocbe kroeyri 

Cirripedes cypris 
CladocPres 
Podon sp. 

Copepodes 1, 
n. 

Di capodes 
Chionoecetes opilio L, 
Isopodes 
Jaera rarina 
ilysidaces 
iiysis rixta 
Ostracodes 0.31 
Insectes 
Ephéaéropt4res 1. 
Diptires 1. 2.45 

#. 



Annexe 3. Densité dforganisies planctoniques (noibres/r3) récoltés au flot (FI  et au jusant ( J I  dans les 
stations des quatre barachois h l'étude aux rois de aai et juillet-août 1984, L: larves; 
0: oeufs; 1: ieratures; H: ratures; C: présence d'oeufs de copépodes; E: présence d'exuvies. 
Un chiffre associé 'A F ou J indique un échantillonnage distinct. (suite) 

HOPETOWN 

Taxon Station 2 7 17 
Harée F J F J F J 

Chironoridés L.  
Oeufs d' invertébrés 2.76 
Poissons 
Enchelyapus c irbrius  L. 
E .  c irbr ius  ou 
Uraphycis chuss 
Tau toqolabrus adsperrus O. 0. 15 
drrodytes sp. L.  
Sehastes sp. L, 
iyoxocephalus aenaeus L. 
Glyp tacephal us 
cynoglassus L. 
Inconnu O. 0. 08 



Annexe 3, Densité d'organisaes planctoniques InorbreslrJ) récoltés au flot (F) et au jusant (JI dans les 
stations des quatre barachois h l'étude aux @ois de rai et juillet-août 1384. 1: larves; 
O: oeufs; 1: iiratures; 1: ratures; C: présence d'oeufs de copépodes; E: présence d'exuvies. 
Un chïffre associé a F ou J indique un échantillonnage distinct. (suite) 

HOBETOWN 

JUI LLET-AOUT 

Taxon Station 
flarée 

Néaatodes 
no1 luaques 
Gastéropodes 0. 09 5.71 
Hydrobia rinuta 
Pél4cypodes 5.80 34.23 
nytilus edul is 

Annilides 
Polychites 
Oligochites 
Arthropodes 
Arachnides 
Hydrocarina 

Crustaces 
Amphipodes 
Gaasaridés 
Calliopius laeuiuscalas 0.04 
Garrarus0 sp. 0. 09 
Uarinaga~aarus sp. 
Pudoceropsis su, 

Cirripides cypris 
Cladocires 
Evadne sp. 

Copgpodes 1. 
ti. 

D4capodes 
Cancer sp. 
Crangon jepteaspinsosa 
Crevettes L. 
Euphausides L, 
Isopodes 
Jaera rarina 
ilysidacés 
ne tery throps robustas 
üysis stenolepis 
Ostracodes 0. 09 203,58 
Insec tes 



Annexe 9. Densité dlorganisres planctoniques (nombres/n3) ricoltes au flot (FI et au jusant ( J )  dans les 
stations des quatre barachois A Ifitude aux rois de rai et juillet-août 1984. L: larves; 
0: oeufs; 1: inratures; H: ratures; C: prisence d'oeufs de copdpodes; E: prisence dfexuvies. 
Un chiffre associé a F ou J indique un dchantiilonnage distinct. (suite) 

HOPETOWN 

JUILLET-AOUT 

Taxon Station 
Harée 

Colle~boles 
Diptdres H. 
Siiuliidds 1. 

Oeufs d1 invertibrds 



Annexe 10. Nombre d'organisies benthiques recueillis par m2 dans les barachois au printe~ps et h 
l'été 1984. 

CARLETON 

Station 1 4 7 9 13 15 16 17 18 

Nématodes 

Polychétes 
Arenicola sp. 
Spionidae sp. 
Polflora sp. 
Nereis sp. 
Nephtyidae 
Pol ychae ta sp. 

Mollusques 
Pélécypodes 
Gemnra gemma 
Hacoma ba 1 th i ca 
Mya arenaria 
Mytilus edulis 
Tellina agilis 

Gastéropodes 
Acnaea testudinalis 
Hydrobia ninuta 
Littorina sp. 
Nassarius trivi ttatus 
Odostoaia tri fida 

Crustacés 
Cirriphdes 
Balanus crenatus 
Isopodes 
Idotea marina 
ldo tea phosphores 
Jaera  lar ri na 

Amphipodes 
Corophiun sp. 
Gaaaarus sp. 
Harinogammarus sp. 
Décapodes 
Cancer irroratus 

Poissons 
Gasterosteus aculea tus 



Annexe 10. Nombre dlorganisnes benthiques recueillis par nZ dans les barachois au printemps et A 
llbtb 1984. (suite) 

CARLETON 

JUILLET-BOUT 
- 

Station 1 4 7 9 13 15 16 17 18 

Nbmertes 

Polychètes 
Eteone sp. 
Nereis sp. 
Polydora sp. 
Polychaeta sp. 

Mollusques 
Pblbcypodes 
Gemma gemna 
Macoma bal thica 
Mya arenaria 
Mytilus edulis 

Gas teropoda 
Hydrobia ~inuta 
Littorina sp, 
Nassarius trivittatus 

Crus tacbs 
Mys idacbs 
Hysis stenolepis 
Isopodes 
Idotea narina 
ldotea phosphorea 
Jaera narina 

Amphipodes 
Corophiun sp. 
Gannarus sp. 

Décapodes 
Crangon septemspinosa 
Pagurus sp. 

Poissons 
Apel tes quadracus 



Annexe 10. Nombre dlorganisnes benthiques recueillis par ma dans les barachois au printemps et A 
l'été 1984. (suite) 

BONAVENTURE 

MI 

Station 2 3 10 11 14 16 17 

Plathelminthes 
Turbellar ia 

Polychbtes 
Nereis sp. 
Spio sp. 

Hollusques 
Pélécypodes 
Hacoma balthica 
Hya arenaria 

Cas téropodes 
Hydrobia minuta 
Littorina sp. 

Crustacés 
Amphipodes 
Gaamarus sp. 

Insectes 
Chironomidés ( larves ) 

Poissons 
Fundul us heterocli tus 

(oeufs 1 



Annexe 10. Nombre d'organismes benthiques recueillis par m2 dans les barachois au printemps et A 
liété 1984. (suite) 

BONAVENTURE 

JUILLET-AOUT 

Station 2 3 1 O 11 14 16 17 

O1 igochhtes 64 

Polych4tes 
Nereis sp. 4928 
Spio sp. 64 

Hollusques 
Pbldcypodes 
Hya arenaria 

Gastéropodes 
Hydrobia minuta 
Littorina sp. 

Crustacés 
Cirr iphdes 
Balanus sp. 

ilys idacés 
Hysis stenolepis 
Mysidopsis bigelovi 

Amphipodes 
Garanarus sp. 

Décapodes 
Crangon septemspinosa 

Poissons 
Gastérosteidbs 

(oeufs 1 



Annexe 10. Noibre dtorganisies benthiques recueillis par iz dans les barachois au printemps et A 
ltbtb 1984. (suite) 

Station 1 2 3 5 9 

Nol lusques 
Gastéropodes 
Hydrobia minuta 

Crus taces 
Décapodes 
Crangon septeaspinosa 

Insectes 
Chironomidbs (larves 1 

JUILLET-BOUT 

Polychbtes 
Eteone longa 
Nereis sp. 
Spio sp. 

Hollusques 
Gastéropodes 
Hydrobia minuta 

Crustacés 
Hysidacés 
Hysis stenolepis 

Decapodes 
Crangon septemspinosa 

Insectes 
Chironoaidés (larves 1 
Cor ixidés 

Poissons 
Gasterosteus vheatlandi 



Annexe 10. Nombre df  organismes benthiques recuei l l is  par m2 dans l e s  barachois au printe~ps e t  A 
l tbtb 1984. ( su i te )  

HOPETOWN 

Station 2 7 9 16 1 7  1 8  

Polychètes 
Nereis sp. 
Spio sp. 

Iiollusques 
Pblbcypodes 

îiacoaa balthica 
Hya arenaria 
Hytilus edulis 

Gastéropodes 
Hydrobia ainuta 
Littorina sp, 

Crustacés 
Isopodes 
Jaera marina 

Amphipodes 
Gaaaiarus sp. 

Décapodes 
Crangon septenspinosa 

Insectes 
Chironoiidés (larves) 



Annexe 10. Nombre d'organismes benthiques recueillis par m2 dans les barachois au printemps et 8 
l'été 1984. (suite) 

JUILLET-AOUT 
- - 

Station 7 9 14 16 18 

Polychhtes 
Nereis sp. 
Spio sp. 

Hollusques 
Pelécypodes 
Hacoma bal thica 
Hya arenaria 
Hytilus edulis 

Gastéropodes 
Hydrobia minuta 
Littorina sp. 

Crustacés 
Hys idacés 
Hysis stenolepis 

Amphipodes 
Gaauaarus sp. 

Décapodes 
Crangon septeaispinosus 



Annexe 11. Caractéristiques biologiques des principales espéces de poissons récoltées dans les barachois A l'été 1984 (n = norbre d'individus, 
x = moyenne, s = kart-type, e = étendue). 

Esphce Age longueur totale hi) Poids ( 9 )  Sexe (n) 

n x s e n x s e Ferelle nale Indlteriiné 

CARLETON 

Osrerus rordax 3 A 5+ 4 234.8 19.9 214-260 

f undul us he terocl i tus  1+ 50 59,8 6.3 50-83 

Gasterosteus aculeatus O+ 25 19.5 2.7 16-26 
1 + 25 58.8 8.3 36-75 

Nicrogadus tarcod O+ 43 70.4 7.0 53-86 
2 a s+ 7 185.6 19.0 160-207 

1 iopretta pu tna~ i  1t 9 103.9 13.6 86-127 



Annexe 11. Caracteristiques biologiques des principales esphces de poissons r,6coltées dans l e s  barachois A l ' e t é  1984 (n  = noibre d'individus, 
x = moyenne, s = Ccart-type, e = etendue). (su i te )  

EspPce Age Longueur t o t a l e  (ri) Poids ig) Sexe in )  

n x s e n 5 e F e i e l  l e  Nale Indeteraine 
0 

BONAVENTURE 

Salio salar 4 & 5+ 2 650.0 109.6 580-735 2 2600.0 1272.79 1700-3500 1 1 ..- 
Sa1 vel  inur fon tinal ir 1 a 2t 5 141.8 27.6 111-178 5 29.1 17.5 13.3-51.4 -- 1 4 
Osierus i o ~ d a x  1 A 2+ 26 192.1 14.4 166-233 26 43.8 9.2 30.0-70.0 8 13 5 
Anguilla rostrata 51 321.6 88.7 176-560 51 81.5 86.5 73.0-505.0 48 2 1 

1 iopset ta putnaii O+ 39 46.4 5.6 27-55 26 1.3 0.3 0.9-1.9 -- -- 39 
1 + 9 97.6 8.4 85-114 9 12.9 3.1 8.5-19.2 - - - - 9 

Pseudopleuronectes aiericanur O+ 15 33. O 2.4 28-38 15 0.4 0.1 0.2-0.6 - - - - 15 
1 A 2, 16 105.9 30.2 64-154 16 19.1 16.2 3.0-53.8 1 1 14 
3 A >15 19 344.2 37.0 289-424 19 614.7 181.4 380.0-955.0 14 5 -- 

PASPÉBIAC 

fundulus heterocl i tus O d lt 50 60.4 9.9 37-73 50 3.4 1.5 0.5-5.8 3 1 12 7 
Gas teros teus aculea tus >lt 5 51.2 9.4 39-65 5 1.4 0.9 0.5-2.8 3 1 1 
Pungi tias pungitius 4 1 45.5 2.8 38-52 41 0.0 0.2 0.2-1.3 31 3 7 
Gadus iorhaa 41. 2 431.0 12.7 422-440 2 685.0 35.4 660.0-710.0 - -  --  2 

Aiiodytes aiericanas O+ 18 66.3 4.5 52-73 18 0.6 0.1 0.3-0.7 - - - - 8 8 
2+ 4 127.8 9.3 116-137 ' 4 5.2 1.2 3.7-6.2 2 1 1 



Annexe 11. Caractéristiques biologiques des principales espéces de poissons rdcoltées dans les barachois A lldté 1984 (n = nombre d'individus, 
x = moyenne, s = 4cart-type, e = &tendue). (suite) 

Age Longueur totale (am) Poids i g )  Sexe (n) 

n x s e n x s e Feaelle Nale Inddteriind 

PASPiBIAC (sui te) 

fiopsetta putnari O+ 3 44.3 2.1 42-46 3 1.0 0.1 0.8-1.1 - - - - 3 
Preudapleuronecter arericaaur 01 2 34,5 7.8 29-40 2 0.5 0.3 0.3-0.8 - - -- 2 

HOPETOWN 

Salvelinus fontinalis O A 21 

Ojrerur rordax 1 b 3+ 
Anguilla partrata 

iicrogadus torcod O+ 
1+ 

1 iopsetta putnari O+ 
1t  

Pjeudopleuronec tes arerieanus O t  

1+ 



Annexe 12. Composition d u  regime alimentaire des principales espkces de poissons récoltées dans les barachois d l 'été 1904 (O = fréquence 
d'occurence en K; C = composition en XI.  

Orrerus iordax Gasterosteus aculeatus Uicrogadus torcod Liopset ta putnari Pseudapleuronectes 

Adultes Juvéni les Adul tes Juveniles 
D L ' O C - -  O 

Némat odes 
Némer t es 2.3 2.5 
6as téropodes 2.4 0.3 
Prosobranchiata 11.1 44.4 22.0 27.1 

Polyihétes 4.7 S. O 14.6 4.7 
Arachnides 2.4 0.3 
Crustaies 
Amphipodes 
Gamaar idés 100 96.7 4.0 54.5 4. O (O. 1 18.6 45. O 14.6 6.2 
Coropheides 16.0 O. 3 4.7 7.5 11.1 33.3 19.5 17.4 

Copépodes 4.0 9.1 100.0 99.7 2,3 5.0 
Décapodes 
Crangon 
septerspinasus 100 1.9 85.7 100.0 11.6 12.5 

Isopodes 2.3 5.0 
Idothea rarina 4.0 9.1 4.7 10.0 22.2 22.2 19.5 43.0 
Jaera marina 4.9 0.6 

H sidacés 2.3 2.5  alc cos tracés 4.7 5.0 
Curiaiés 50 1.4 

Insectes 4.0 18.2 
Poissons 
benidia senidia 4.0 9.1 

Débris et chyme 72. O 18.6 11.1 24.4 
Roches 33.3 

Nombre d'estomacs 2 25 25 7 43 9 4 1 
Estomacs vides O 4 O 1 16 4 
Hoyenne de 

11 

ré  létion ( X I  100 13 92 57 15 33 25 
~s!oracs parasi tés O O O O 0 2 O 



Annexe 12. Composition d u  régime alimentaire des principales espkces de poissons récoltées dans le5 barachois b l 'été 1984 (O = fréquence 
d'occurençe en 1; C = composition en 1).  (suite) 

BONAVENTURE 

Saloelinus Osrerus Anguilla l iapse t ta Pseudopleuronectes arericanas 
fan tinal i s  rurdax ros trata putnari 

A e 1-2t A e 3 )15 - o--C il-=+ 6-L--T * 
Nemer tes 40 15.8 
Gastéropodes 

l i t tar ina sp. 13.3 2.7 5.3 3.7 
6.7 O. 3 

80 26.3 5.9 0.5 2.1 0.1 13.3 0.6 
lephtir sp. 5.3 O. 9 
Nereis sp. 3.9 0.3 10.6 0.5 25 19.1 26.3 75.2 

Crustaces 
Amphipodes 20 5.3 2.1 0.1 13.3 0.2 
Gasaar i dés 53.8 84.0 6.7 0.3 6.3 1.1 

Cirripbdes 13.3 1.2 
Copépodes 2.1 0.3 46.7 60.5 6.3 11.2 
Décapodes 
Crangon septerspinosus 34.6 7.3 43.1 11.9 8.5 0.4 6.3 1.1 26.3 18.3 I-' 
C. septejspinosus larves 6.7 O. 3 N 

t4 sidacés Co 

Xysis sp. 7.7 0.9 2.0 0.2 
iiysis sp. larves 13.3 0.9 
iiysis stenolepis 20 5.3 3.8 0.2 9.8 1.4 6.4 1.2 5.3 1.8 
ü s i r  rixta 3.8 4.2 

~siracodes 40.0 15.5 6.3 56.2 
Ci~mar4s 6.7 0.3 

Insectes 40 10.5 
H i4noptbres 
[or iiiadae 40 15.8 

Hemiptbres 20 5.3 
Diptkres nym hes 20 5.3 

Oeufs d l  inverlébrés 3.9 31.0 2.1 97.5 20.0 16.1 6.3 11.2 
Poissons 3.8 O. 2 
Oeufs 5.9 52.1 
Clupea harengus 15.4 2.8 
Gasterosteus aculeatus 3.8 0.2 

Débris et chyme 34.6 33.3 79.2 20.0 31.2 47.4 

Nombre d'estomacs 5 26 51 47 15 16 19 
Estomacs vide; , 0  O 11 5 1 5 1 
Mo enne de réplétion (1) 2 1 48 28 18 75 38 35 
~r iu iacs  parasi tés O 1 1 27 O O O 



Annexe 12. composition du régime alimentaire des principales espkces de poissons récoltees dans les barachois d l 'éte 1904 (O = frbguence 
d l  occurence - -  en Z; C = composition en X I .  (suite) 

fundulus Gas teros teus Pungi t ius  Gadus rorhua Anrodyte Pseudopleuronectes 
heterocl itus acul eatus pungi tius arer icanus arericanus 

Nema t odes 
Gastéropodes 
Littorina sp. 

Pélée podes 
1 t irus edulis 

Pofyc hkt es 
iiereis sp. 

Crustacés 
Aapl~ipodes 
Garrarus sp. 

Cirripkdes cypris 
Copépodes 
Décapodes 
Crangon sep te~spinasa 

ii sidacés i s i s  strnoiepii 
0srr acodes 

Insectes 
Diotkres larves 
~bkiptkres 
Cor ixidae 

Hyaénu ter es P.  Oeufs d invertébrés 
Poissons 
Oeufs 

Débris et chyme 
Vegét at ion 

Nombre dlestomacs 
Estamars vides 
Ho enne de réplétion ( X I  
~sioaacs  parasi t l s  



Annexe 12. Coiposition du regire alimentaire des pr~ncipales espéces de poissons rhcolthes dans les barachois A 1'4th 1984 (O = frhquence 
d'occurenie en 1; C = coiposition en 1) .  (suite) 

HOPETOWN 

Salve1 JIUS Osierois 8rgui11 a licrogadois Iiopse t ta î ~ e a d o ~ l ~ ~ r o r e c t e s  
for t iral  i s  rordax ras trata torcod patrari a r r r  icarus 

O C O ~ ~ ~  
- 

Nerat odes 6.7 6.2 
Niier tes 20.0 62.5 
6 as t kropodes 5.9 1.6 

Y drobia sp. 2.0 0.9 
~o/~chk tes  
Nereis sp. 24.0 8.1 10.0 5.5 17.6 14.1 

Crustaces 
Aiphipodes 2.0 1.8 17.6 4.9 
6aiiar ides 4.8 37.5 2.0 4.6 
tariarus sp. 14.0 31.2 11.8 10.9 

Copipodes 5.6 27.8 5.9 20.3 
Dicapodes 
Crangoa sp. 8.0 3.7 
Cran 01 septeaspirosa S 6.7 6.2 4.8 6.2 32.0 14.0 26.0 13.8 11.1 11.1 

1sopo es 
ldotea phosphorea 5.9 1.6 
Jaera i a r i ~ a  8.0 3.7 

H sidaces 
Xysis sp. 2.0 0.9 
N sis  steoolepis 6.7 6.2 34.0 25.2 26.0 23.8 27.8 55.6 

osLacode5 2.0 0.9 29.4 43.7 
Curaces 5.9 3.1 

Insec tes 13.3 18.7 
Dipteres larves 5.9 1.6 

Oeufs d'invertebrbs 2.0 43.0 4.0 6.4 
Poissons 4.0 0.9 5.6 5.6 

R I I O ~  tes arericaous 19.0 56.2 12.0 5.4 4.0 2.7 
fundu jus he terocl i tus 4.0 1.4 

Debris et chyie 1 O0 80.9 16.0 20.0 72.2 64.7 
Sable 4.8 2.0 4.0 16.7 11.8 

Noibre dlestoiacs 15 21 50 
Estoiacs vides 

50 
O 

18 
O 6 3 

17 
Ho enne de rkplktion (1 )  11 23 54 37 

O O 

~sroiacr  parasi tes 7 5 O O 4 1 
32 34 

t-' 
W 
O 




